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Dure année 
pour 

M. Reagan 

LS 1987 se 
présente emioux que 1986», 
affirmait le président Ronald 
Hezgan il y a quelques jours. 
Dans les erniers mois de 
l'année passée, à 8 on effet subl 
plusieurs revers, dont le scan- 
dale soulevé par les livraisons 
secrètes d'armes à l'Iran et le 
financement clandestin des | ;4/jiés de fair à M. Habré pour la défense du Tibesti. considérables en cette fin de semaine et de vacances, dans | Israël a interrompu le tra- 
«contras > qui a largement pe : 

entamé sa crédibitité. M. Reagan, les régions parisienne et lyonnaise, alors que le trafic : | fic maritime entre Jounié et 

qui, après une semaine de 
vacances 

prostate. va soumettre au 

Congrès, 

Avec l’aide discrète de la France 

M. Hissène Habré a entrepris 
la reconquête du nord du Tchad 

M. Hissène Habré a lancé ses troupes à la reconquête 
du nord du Tchad. Les FANT affirment que la palmeraie 
de Fada, occupée depuis 1983 par les Libyens. a été prise 
après de durs combats. Des renforts auraient aussi opéré 
leur jonction avec les partisans de M. Goukouni. Oueddeï, 

Cette contre-offensive placerait la France, qui apporte 
une aide discrète à M. Habré, devant un choix difficile si 
l'aviation libyenne attaquait l'armée tchadienne. 

le lundi 5 janvier, le Vendredi, à 5 h 30, ha el En juillet 1983, M Habré avait 
projet de budget pour 1988. D'un | de trois mille combattants des d& fuir la grande palmeraie de 
montam de 1000 milfards Forces armées nationales tcha- Faya-Largeau sous les bombes de 

# prévoit un déficit de | diennes (FANT) commandés ess 

son ane en en votre ne t trois mille soldats au q 

L1 pour le precEes ee lol « capitale » du massif de Tibesti pour stopper, par la seule pagne électorale pour le 

Éamefudmen de limitation | l'Émnedi, M. Hissène Habré, qui, disuasion, l'avance des forces de scrutin de février. 
de selon certaines sources, est Tripoli. Depuis, Paris avait claire- & 

cbngatoir o l'impasse budgé sent sur le terrain, a dû ver signifié au chef de l'Etat PAGE 3 

une profonde satisfaction. Il avait tchadien que la France ne s'enga- 
mt #6 | enfin les moyens militaires de ten- pas au-delà du 15° parallèle 1986 

ter la reconquête d’une partie du puis du 16° 
ps les discussions vo 
dérouler à l'intérieur d'un 

is ten éloc- 

par 
le «com'chef» (commandant en la même année, la France avait 
chef) se sont déclenché l'opération Manta, Hassane Djamous 
lancés à l'assaut de Fada, la 

{Lire la suite page 2.) 

Le conflit à la. SNCF 

M. Chirac est pré à affronter 
ane grève «longue et dure » 

nf s'affirme prêt à Le gouverneme: 
SNCF, une grève « longue et Rues do il dénonce les 
motifs « politiques ». Des dispositions sont prises, avet, 
notamment, d'importants renforts de gendarmerie, pour 
Jaire face aux problèmes de circulation, que l'on prévoit 

Jerroviaire restait pratiquement paralysé. 
.: (Lire page 13 l'article de PATRICK, JARRÉAU ; 

« La rigueur coûte que coûte » et nos informations pages 13 et 16.) 

à affronter, à la : 

… Accord 
dans la marine 
marchande 

L'isolement 
des chrétiens 

Hbanais 

PAGE 2 

Me Aquino a lancé la cam- 

dans le monde 

31, 

ca 

me 

ce rs 

i E 5 

dans le contexte d'une baisse du . | . " La chronologie de Pomée g 
 svivoront sans nul doute Voyage autour de divers «scandales» antillais. ÿ 

les conflits entre l'exécutif et 
Chambres, où beaucoup esti- PAGES 7 à 10 ï 
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bintritapLurrnt ape lp Roi . cn _ - Sa relier tee i 
tre les Etats-Unis et la dés par la torpeur et, dans magouille semble, en effet, £ 

CEE. De même l'engagement mg om ee au Eonseil régional a 66 géré ie ps Régions FL 
ricain aux côtés Pointe-à-Pitre, les tortues »: endémique. La gesiion pÉ sentt fiscale, 

tras> entisandinistes, ‘auxquels sont dans leur élément. certaines collectivités publiques plète pendant deux ans. Da maire : tale do smpéfants Ces départements qui veu- |, 
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nier | Des Omer me, Un momne nr de Mn meenieeree Rene | PAGE 2 
à M. Reagan le ressort d'un opti- | La plupart des élus locaux ne méri- Fe Hent de fonds. Ua juge a té vie. listes financiers, le commissaire | 

mismo pour affronter | tent ni de vertu, ni La société d' & time d'une tentative d’attentat en Guido Spiessens, chef du service Un barrage 
avec confiance une année qui | accessit de comptabilité. ! faut territoire (AGAT) va fermer 1985, ce qui n'a pas régional de police judiciaire 

TE ne un Re En mp mme Act ee magistrats de remettre. AR DEN Pete au Yémen du Nord 

peu moins de deux ans. Sa ge ”. he Es 150: LS ere cavirou nee té, cet automne, le com- deinande, | : 

nouvel “lan à sa Dell éoneS l'essentiel, n'est-ce pas, c'est bien  d' rue d'éta- sinat Le ui _. oh de CORINE LESNES, Le désert va refleurir. 
sprès les « chocs » de 1986 n'est | 1° €C département soit français  blissement rural (SAFER) vient bonne humeur sans nuages. © PAGE 2 
pes surprenante de La part d'un | © qu'il le reste ? d'être sauvée in extremis par Tout s'achète, dit-on, dans. ce [Lire la suite page 4.) 
homme qui a su prouver dans le Sans doute. Il n'empêche qu'en l'Etat au prix de 18 millions de département cinq fois plus petit ———— à 5 Le sommaire complet 

equedhiele purvelose alt og Guadeloupe la délinquance finan- francs. que la Corse. € Ou plutôt tout (1) Blanc, descendant de colon. se trouvé page 16 

P. Les manifestations d'étudiants 
ourtant. quel- a ———__—— 

observatei à : 1e 
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conservateurs Evans et très écoutées en létarizi” — l'expression prestigieuses. Que Le régime se 14 
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Etranger 
LIBAN : pour punir les chrétiens de leur soutien aux Palestiniens 

Israël interrompt le trafic maritime 
entre Chypre et Jounie 

BEYROUTH 
de notre correspondant 

Boat qui, alternativement avec 
l'Empress, — tous deux battant 
pavillon chypriote, — assure une 

Selon ABC 

Messerschmitt livrerait 
des avions militaires 

à Tran 
Washington (AFP). T'Le mois 

conclu avec l'Iran un contrat d'envi- 
ron 1 milliard de dollars portant sur 
ka Hvraïson de douze avions de trans- 

Ce contrat a été négocié l’année 
dernière en dépit de l'interdiction de 
vente de matériel militaire à l'Iran 
en vigueur en RFA, a précisé la 
chaîne, estimant que le gouverne- 
ment de Bonn était sans doute au 

ABC a encore indiqué la 
société Olitor Inc., installée à 
Zarich des intérêts 

2 janvier, la fermeture pour una 
semaine de l'université palesti- 
niennne An ah-de Naplouse, en 

ont pris ces mesures per crainte de 
Douai: MM ReAtone dirleness 

© PAKISTAN : Assassinst d'un 
officier iranien. — Quatre ressortis- 
sants iraniens sont recherchés par la 
police pekistanaise à la suite de 
l'assassinat, à Karachi, d’un. officier 
de marine iranien, a-t-on appris, 
dimanche 28 décembre, de source 

policière. Selon Radlo-Téhéran, l'offi- 
cier a été tué le 25 décembre. Le 
meurtre n'a pas été revendiqué. — 
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navette maritime quotidienne pour 
amener à Jounié, port du secteur 
chrétien, ct en ramener les 
trois cents voyageurs qui 
jour se rendent à Chypre et de là 
prennent l'avion pour toutes les des- 

l'Empress le « conseil » de n6 pas 
assurer le service le lendemain, ce 
qui fut fait: jusqu'au début de la 
semaine 

généralement en Europe), 
l'émoi. Il n'y a, effet, pratique- 
ment pas de solution de rechange : le 
départ via f de Beyronth 
(situé à l'ouest, secteur musul- 
man) n'a jarnnis été aussi dangereux 
et, à pertir des régions chrétiennes, 
pratiquement plus personne ne 
l'emprunte; via la Syrie, en raison 
dan taux de change arbitraire, le 
prix du billet est prohibitif. Quant à 
l'aéroport du secteur chrétien amé- 
nagé sur une autoroute, à Halate, il 
se révèle Etre un mirage qui s'éva- 
nouit chaque fois que son utilisation 
semble approcher : les autorités 

ont fait machine arrière après 
avoir autorisé les avions qui en 
décollaient à se poser à Ostende, 

suite à des pressions du camp musul- 
man. 
Pris au piège, les chrétiens rumi- 

nent les uences de leur appui 
ou du moins de leur «neutralité 
bienveillante » à l' des Palesti- 
miens dans l'a! «guerre des 

dont aucan 
l'arrêt malgré huit cent quatre- 
yvingts morts recensés. Israël accuse 
les pps - et dans le 
contexte F 
libanaises, milices du camp chrétien 
— de faire passer les Palestiniens et 
leurs armes à travers le port de Jou- 
nié vers le théâtre des combats 
palestino-chiites. La milice chiite 
Amal, qui mène les combats contre 
les Palestiniens, lance la même accu- 
sation 

Si le passage d'hommes et 

moins la «complicité objective » sur x plus 
le plan politique at-elle €t£ appa- |: 
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rente de la part du camp chrétien à 
l'égard des Palestiniens arafati 

précipitation », a dit le chef de 
l'Etat libanais à l'occasion 

É qui 

sécurité» installée par l'Etat 
hébreu au-delà de sa frontière avec 

lancé l'organisation Résis- tance slamque — dont le Hezbol- 
lah, le parti des intégristes chiites, 
constitue l'ossature — a fait six 
morts et un blessé dans les rangs de 
r'ALS. Les create rente 
quent également victimes 
les rangs de l'armée israélienne, 
mais celle-ci a démenti que ses 
hommes se trouvaient au poste atta- 
qué, à Baraachite, dans la « zone de 
sécurité». Le succès de l'opération 
est néanmoins évident, et les com- 

ont 

YÉMEN DU NORD 

Mareb a de nouveau son barrage. 

chassés de ce «jardin d’Eden», 
dont le Coran à de 

par la rupture 
qui vit de nouveau triompher le 
désert ? 

Priorité 

à Pagriculture 
Au ä, une di de ; $ il à ient près de 400 millions de 

cubes d'eau, qui scrirent, 
première étape, à l'irriga- 
4000 hectares de terres. 

don Prés er © Place sera en 
hectares de terres seront uti- 
à la culture. Un apport non 

ft} 
E326f Fi 

négligeable pour un pays contraînt 
d'importer de 70 % à 80% de ses 

. Réalisation à dimension humaine, 
le barrage de Mareb, qui a coûté 
90 millions de dollars, est sympto- 
matique de la volonté affichée 

les dirigeants de Sansa de dévelpp- 
per priorité l'agriculture, qui 
occupe 70% des neuf millions de 
Yéménites, 
Porteur des espoirs de tous, le 

Pétrole découvert dans cette même 
ion de Mareb doit, aux yeux du 

5 Saleh, servir avant tout à 
sortir le Yémen du sous- 

Les bénéfices de 
l'or noir, a-t-il réaffirmé lors de 

Prodents, les dirigeants de Sanaa 
savent sans doute aussi tout l'intérèt 

Afrique 

pas nouvelle mais qui prend dans le 
contexte présent une acuité particu- 
lière : le refus, mais il n'a pas ke 
choix, du président Saleh d'entéri 
ner l'annexion de la province de 

T'Asir par Ryad en 1934. 
On dit même, à Sansa, que, lors 

de la visite à l’automne en Arabie 
saoudite du président Saleh, les 

conversations auraient tourné Court 
très vite, ce dernier refusant sont Det 
ce premier sujet de discussion mis 
en avant du côté saoudien. Ryad 

en effet, que le t 

nier point, la prudence est de règle à 
Sasis, St l'ancien président sud- 
yéménite Ali Nasser y réside 

toute liberté, y recevant à sa guise 
ses nombreux fidèles en exil avec 

{Suite de la première page.) 
Pari haitai 

M. Habré s'eu tienne À ceîte limite, 
Faute d'une logistique militaire suf- 
fisante, le de l'Etat avait dû 
s’incliner. 
C'est donc bien parce que la doc- 

trine du gouvernement is a 

FRS ie il i 

TCHAD : avec l’aide discrète de la France 

La reconquête du Nord 
issent voisin, avec qui il a en com- RS ne 

président ien se refuse même à 
dénoncer la présence, à l'est de son 
territoire, entre les localités de 

& F5 

î 

" Zouar que cette 

Tibesti, ce qui, il est vrai, pouvait 
faire le jeu des forces lil a 
délibérément choisi la désinforma- 
tion, annonçant que ses renforts 
saint roi les des FAP 

de Yebbi-Bou, soit très à l'est 
Zouar. En réalité, c'est au sud de 

colonne est arrivée, 
bénéficiant apparemment d'un ft 

nouvelle année, les FANT ont 
ï ki fai- 

Fada avant de lancer leur offensive. 
Disposant d'un armement important 

(véhicules blindés, automitrailleuses 
et missiles), elles ont unc nette supé- 
ricrité ique sur la Ë 
libyenne. En outre, elles 
maintenant de facilités logisti 
PL la hanteur du 

base des FANT sur cet axe. L'armée 
française a en effet installé là une 
base avancée avec des réserves de 

il î | dl 

d'adopter le colonel Kadhafi ? 
Jeudi, six avions d'a au sol ont 
dé pasitiomés sur la base de 

Doum, en attente de rece- 



PHILIPPINES : l'ouverture de la campagne pour le référendum | 

Le mythe de la « révolution de février » n'aura duré qu’un an 
. la présidente est populaire ou si la cise, Sa seule proposition concrète L‘inefficacité du gouvernement 
"Constitution est en s0ï bonne ou de réhabilita! Aie se ne fo mue genie, mais mais simplement : est-ce encore les préoc- 
que Me Aquino est en mesure de 
guoeme? Ce dont nous avons 

c'est d’un chef d'Etat et non 
dune superstar imernationdle », 

méide te Fa prociar : en! mer 
Ï état de preence Audermier 
momen! e est 
dé Hd: =, £de o 8 

Un me PET ne 
pro- ais? n facteur AE déce 

avant de derens lun de ses’ plus 
critiques. 

M Aquino fait face à an double 
l'érosion du pou- 

menacé de démembrement et 

Dix mois après scression 
Pouvoir, Me ne 

à 6e m'a, en effet, 

SENS hommes liés a: u service de ï, 

insarrectionnelle en, Amérique 
latine, et M. line, ancien 
directeur adj 

semaines, : figure de grome d’une ent 

Peut-être au fond d'elle-même 
M no est-elle ani d'une 

1 Ramos Drésentamt dix 
« recommandations » de fermeté qui 
sont en réalité des i etla 
mise à l'écart de M. 
Sur forces Mr 
peut-elle s'appuyer pour faire 

ME Aube EE mama 7 Mec aude eme Sie detente cote ministre de la défense, M. Eorike, et . 
lancé un qe er 16 
gites potr qu’ils viennent à la table modérée. Cette 

The! 
lique Veritas écrivait récemment : 
5 Le peuple à le droit d'être impa- 

Confrontée à une gauche qui 
organise et combat son gouverne- 

cp me 

jours eu 
tale dans les rapports entre 
Ms: Aquino et son armée. le 
méfk œili- 

paraît désormais ccetreinte à de 
mener une politique dont prio- 
rités ne seront plus les idéaux de jus- 
tice sociale és le Cory par le 

iant Marcos. Le mythe de la 
Sévoludin de fever à var Guré à 

. peineunan 

Le référendum devrait revêtir 
cette du sceau de la D A bases 
timi is est-ce suffisent ? cree ee Mr Aquino. « C'est moi 
thèse de la « Constitution- 

M= Aquino 
DL pre mes pr 

CHINE : les manifestations d'étudiants 

PHILIPPE PONS. 

e 4 ? s » 3 Les ambiguïtés d’une révolte Chili 
(Suite de la première page} en est la partie qui, dans ce cas, qui n'hésitent pas, depuis que Levée du couvre-feu 
L'absence de textes contesta. serait en train de se jouer dans les ques jours, à se montrer sinon Sa 

taires, même anonymes, n'en reste couloirs du régime ? Combien de enthousiastes du moins bienveil- | — Le gouvernement chilien a 
pas moins frappante, dans ce pays temps le pouvoir peut-il se per-  lants envers.les manifestants — les | annoncé, le vendredi 2 janvier, Ia 
où La chose écrite revêt une impor. mettre de laisser des manifestants mêmes sans doute qui, il y a quel- lvée ou cans 
tance capitale, un caractère quasi se moquer ouvertement des mises ques années, auraient crié au 

en garde et interdits énoncés par 
sa propre presse ? 

Faute d'une démarche argu- 
mentée, le mouvement de protes- 
tation vient de mettre en lumière, 
comme rarement Cela avait été le 
cas dans le passé, la difficuké 
croissante du régime à communi- 
quer avec la population. Aux étu- 
diants qui réclamaient que La 
presse officielle (il n'y en a pes 
mr el rende compte de leur 
festation, le pouvoir n’a été : mnt é capable de répondre qu’en bran- side à un rajeusissement radical 

dissant à nouveau les clichés de 
rigueur en pareille circonstance : : 

« provocations », + manipula- REX CAC des Ou Certes 
tions», «atteintes à la stabi- 
lité », voire sabotages. Autre nou- 
veauté en Chine, cette tactique, 
destinée à effrayer le bon peuple, 
paraît donner de moins en moins 
de résultats. 

Face à cette situation, le silence 
complet des plus hauts dirigeants 
du peys a favorisé un autre phéno- 
mène inhabituel dans cette 
bureaucratie frileuse : une décris- 
pation de certains de ses membres 

loup. 
Serait-ce, en fin de compte, le 

but de la manœuvre, si manœuvre 
il y a ? M. Deng, ou ses collabora- 
teurs qui auraient imaginé ce scé- 
mario, pourrait alors se vanter 
d’avoir inoculé à l'une des bureau- 
craties les plus lourdes du monde 

magique. Elle n'est peut-être pas 
défmitive. Mais elle aura témoi. 
gné du souvenir assez cuisant qu’a 
laissé, en 1979, le brusque retour. 
nement des autorités, qui avaient 
encouragé, un temps, le contesta- 
tion, avant de la réprimer. 

scander à 

vagues, du moins en surface, dans. 
un pays où les mots changent sou- 
vent de sens — en alternance avec 
le chant de l'Inernationale 

risques personnels qu'une mise en 
cause plus ds et étayéc 
du rôle du Parti communiste et de 
la gérontocratie, encore domi- 
nante malgré les efforts de 
M. Deng pour l’élaguer. 

Pourtant, au-delà des diffé- 
rences de style, les contestataires 
chinois version 1986 disent exac- 
tement la même chose Le 
or dans le pamp 
avait fait connaître (1 1) pré 

on ce qui n'est jamais de 
régime socialiste 

pes 
sur quelque embôûche qui ferait le 
jeu des conservateurs, elle pour- 
rait bien constituer le facteur 

technique peur ot doit s'accuuspe- 

gner d'un assouplissement des 

mécanismes du pouvoir, faute de 
quoi elle échoue. 

Le fait nouveau est que le 

régime semble plus disposé à 

entendre ce cri, peut-être parce 

qu'il émane justement des enfants 

de ses cadres. Certes, plusieurs 

questions que posent les événe- 

ments survenus ces quatre der 

nières semaines daus La plupart 

des grandes villes chinoises sont 

restées, mt ess sans 

douter de ia Poreanéié des pre. 

mières manifestations. Mais alors, 
à quel niveau se trouvent les réfor- 
mistes qui les auraient suscitées ? 

Euaitil prévm que le mouve- 
ment prenne cette ampleur ? Où 

GISCARD D'ESTAING : 

A TRAVERS LE MONDE 
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ESPAGNE : es élections syndicales 
La centrale socialiste (UGT) 
conserve une légè avance 

sur les Commissions ouvrières an 

MADRID 
de notre correspondant 

Madrid, — Les deux cen- 
crales syndicales crient victoire 
après la publication des résultats des 
élections qui se sont déroulées 
darant le dernier trimestre 
1986 (1). Trois millions et demi de 
travailleurs ont ty, 1 13 % de plus 
que lors de nr consultation 
syndicale en 1982. 

en 1982) que leurs rivaux des Com- 
missions ouvrières, la centrale com- 

Cette dernière fait toute- 
fois valoir qu'elle a obtenu 

davantage de : voix, ct surtout qu'elle 
l'a emporté dans les entreprises 
pus i te telles que Therin. 

e pagnie 
chemins de fer), les grandes ban- 
ques ou la Compagnie des t6lé- 
phones (2). Les Commissions 
ouvrières arrivent en Outre en tête 
dans les deux 
industrielles du pays, celles de 

Madrid et de tandis que 
FUGT Pemporte surtout dans ‘a 
paie ENPennes europe de 

FLUGT et les Commissions 
nr 

trois quarts des délégués 
C0 € ea 1982). La plupart des can- 
didats ou représentant 
de petites centrales on été battus. 
Seule la nationaliste ELA 
(Solidarité des travailleurs bas- 
que) a réussi à arriver en tête 
ln communauté autonome bas- 

C'était la qe fois que 
l'UGT se it au verdict des 

travailleurs l'arrivée au gou- 
vernement du Parti socialiste 
PSOE). Le syndicat socialiste 
EE St ns 

de maintenir une position 
P'équiibre, appuyant globalement 
la politique du gouvernement tout 
cn critiquant, parfois vertement, cer- 

orme n pensions ( 
secrétaire général de retraite. Le 

Israël 

La difficile visite 
de l'archevêque 

lum Hammer. Selon ce dernier, le 
cardinal & alors de nouveau soilicité 

Ce soutien critique s'est révélé 
ns 

RE marquée, durant ces quatre 
és Crete de l'aunérité Rien 
d'étonnant donc si clle a coûté des 

voix à l’'UGT parmi les travailleurs 
les plus politisés, qui sont grosso 

grandes 
Commissions ouvrières, toute- 

fois, n'ont pas réussi la percée que 
les circonstances auraient pu leur 

permettre. L'UGT conserve en effet 
un meilleur appareil dans l'ensemble 

. modo ceux des 

gou 

que, dans ces conditions, re 
n'est pas pour demain. 

THIERRY MALINIAK. 

(1) Ces résultats sont encore provi- 
soires, mais De devraient pes subir de 
modifications 

u fs effet, da: de D pou Ge ao déigeé des me ES 

ue la ns ed poli ie ue 
d'ouverture de M. Mikhaïl Se 

en direct sur 
animé par 

Olivier MAZEROLLE 

avec André PASSERON 
et Daniel CARTON (Le Monde) 

: Gilles LECLERC 
CR LE AN OU SE) 
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Société 
La Guadeloupe et ses frasques 

{Suite de la première page.) 

ne fort _— rene 

ment ités de 
faire la loi, ou plutôt les 
termes la loi en vigueur 
métropole. Tel magistrat est- 
amateur voile ? L'un de ses 
«clients» potentiels lui déniche un 
bateau flembant neof va prie 
symboli Comment ? Vous 
payez un ? H fut un temps 

Er tend dire un juge. », 
ns Cécnérai cette offre faite à 
a it : convoyer de la 

jusqu'à Paris. 
Dans nn décor aussi exotique, 

les hommes politi ne font pas, 
si l'on ose dire, mauvaise figure. 
Pour le seul mois de décembre, 

ancien : qu 
temps 

secrétaire d'Etat chargée 
de la avait dû démis- 

se 
ain ter compte tenu du. 

ls séoxiorials à 300 francs la . 

francs de tableaux commandés. 
L'argent ayant été retiré en 
Équide, il sera difficile d'établir s'il 
a plutôt 6t£ utilisé à des fins 
sonnelles ou poltiques. Mais 

Ë it 5 au-delà pourrai 
de Morne-àl'Eau : quelle munici- 
palité, de bonne foi où non, n'a 

uis son Cupidon ? À moins 
qu'elle ne retombe, subitement, 
comme le «scandale» conseil 
régional, qui, curieusement, ne 
semble plus intéresser personne. 

«Pas question 
de jouer à Zorro!» 

matière à critique a (le 
Monde des 9, 10, 11, 14 et 
23 septembre). 

Dans les 
ques financés par le conseil 
régional, l'imsouciance confine à 

ENORE UNE AFFAÎRE 

La nonvelle équipe 
at-elle enquêté? A:-t-on creusé, 
fouillé, reconstitué le fil des 
dépenses ? Pas le moins du 
monde. Tonique, passionné de 
communication, M. Proto, 
quarante-quatre ans, préfère 
manifestement travailler à l'ave- 
nir de la région. Mais il ajoute 
en toute franchise : « Qu'il y ait 
eu détournement de fonds ou 

, je ne tiens pas à me poser 
É enr de question En Guade- 
loupe, tout le monde se connaît. 
Il n'est pas question de jouer à 
Zorro, >» Malheur Correspon- 

DE FONCTIONNAIRE NON (ORROMPU !! 

‘ Bref, quel scandale promet- 
teur! D'autant plus qu'on est 
-fondé à se demander si ces irré- 
gularités ne cachent pas de véri- 
tables détournements de fonds, 
même si de telles malversations 
n’ont pas été établies par 
auteur du rapport, faute 
d'investigations plus poussées. 

‘ Ainsi on aimerait savoir ce 
sont devenus les quelque 
700 000 francs à lIREPE 

è ï 8 F Ë 

s'est retrouvée, en mars À 
avec un découvert d'environ 
1 million de francs. ° 

juge encombrant 
notables et hommes politiques 
n'ont jame à à ont jamais échappé à la hiérar- 

+ pressions » pour 
rait exercer l‘inculpé sur les 
témoins, puis accède à la 

deuxième demande, 
teurs s'étant soudainement 
rétractés. Ne 

régionale des comptes du budget 
supplémentaire 1986 de l'équipe 
socialiste sur des points de 

sclon l’appréciation de 

La droite locale, conduite par 
Me Michaux-Chevry, a voté 
dans le feu de l'action une réso- 

à le scandale à * lution renvoyant 
l'appréciation de la chambre 

e des comptes, ce qui 
LY de son ressort, 
avant certains de ses mem- 
bres n’évoquent gentiment 
Ur diamants de Félix 

Tant M. Moustache, Panci 
président de la région, que 

régional (divers droite) et 
ancien eue ee l'IREPE, 
plaïident le + péc Jeunesse » 
de la part d'élus qui ont servi de 
«cobayes de la décentralisa- 
tion». En tout état de cause, 
assure toutes les 

peuvent être justifiées 
et ni lui ni son di de cabi- 
net n'ont «touché un centime un ». 

Pourquoi chercher plus loin ? 
«Vous allez donner une image 
négative de la Guadeloupe. 
Ecrivez-donc un article sur le 
tourisme », lance M. Chaulet.. 
Seule planche de salut donc 
pour y voir clair : la chambre 
régionale des comptes Cette 
juridiction se saisira de l'affaire 
«le moment venu», c’est-à-dire 

parvenus, nous a déclaré son 
sident, M. Bernard GireL rs 

en justice une autre affaire, celle 
de la SODEG (Société de déve- 
loppement de la Guadeloupe) 
qui, si elle n'avait pas été aussi 
inextricable et étouffée — davan- 

dont les 
n'ont pas 6t6 clairement identi- 
fiés, avait €t£ découvert 1981 
dans cette société contrôlée prin- 
cipalement par le département 
et la SCET, filiale de la Caisse 
des dépôts et ignation, qui 
comptait au nombre de ses 
administrateurs tout l'establish- 
ment politique local et le préfet 
de l'époque, M. Guy 

général de 
la mairie de Paris. 

loupe — avaient été inculpés en 

un rapport édifiant de deux ins- 
pecteurs de la brigade finan- 
cière, le dossier se trouve actuel- 
lement à la chambre 
d'accusation de Basse-Terre. 
«Les condamnations ne risquent 
pes d'être ires », SOUpI 
un haut magistrat. Pourtant, 
affirme le président socialiste du 
conseil général, M. Dominique 
Larifla, «l'opinion publique est 
très impatiente de savoir quelles 
suites judiciaires vont être don- 
nées à cette affaire ». 

En attendant, les réparations 
devraient être définitivement s0l- 

le 8 janvier au ministère des 
DOM-TOM. L'AGAT, société 

ui a pris le relais de la 
DEG, va être placée en 

dation conventionnelle et les 
contribuables vont se 
l'énorme passif accumalé : de 70 
à 80 millions Se ne le 

t 

pour l'Etat et 50 millions de 
francs pour la Caisse des dépôts. 

« Politici 

voleurs ! » 
« Politiciens voleurs!» Le ver- 

dict des indépendantistes, affiché 
dans les rues, est sans nuances. 
Mais s'ils n'ignorent pas que le 
discrédit jeté sur La classe politi- 

loup6ens de la «base» mais 
nombre d'entre eux profitent de 
manière émiettée des libéralités 

contenir un qui affecte 
30% des actifs. « Alors la 
dation n'a pas, devant les scan- 
dales, le mème déchirement que 

en Amérique centrale», explique 
un avocat indépendentiste, 
M. Fred Hermantin 
A force d'embaucher, d’assis- 

ter — la décentralisation aidant, 
— ces municipalités « garde- 
manger» sont généralement 
devenues des financiers. 
Alors qu’en métropole, ce 

e lle l'embulence 
déficit atieime 15% ee 
la proportion est souvent double, 
voire triple, en Guadeloupe. 

de la situation de plus 
des deux tiers des communes. 
Causes de ces déficits chroni- 
ques : l'importance des frais de 
personnel mais aussi la faïblesse 
des impôts locaux, l'ampleur des 
investissements encore néces- 
saîres, le manque de formation 
et — toujours — l'insonciance, 
Chacun, ici, sait bien que la 
métropole est trop attachée à ses 
«danseuses » antillaises — selon 

l'expression naguère à 
M. Giscard d'Eune — pour ve 
pas continuer à en assurer 
l'entretien dépit de toutes 

PARIS 

Mini-tempôte dans les rues de 
Paris. L'apparition simultanée 
dans les kiosques de Is 

réaction de l'Hôtel de Ville. Par 
ume lettre du mardi 30 décem- 
bre, le directeur des finances de 
la Ville demande aux concession 
neires de fa société AAP {Admi- 

ji: ion, si et publicité) 
ire i dis- 

trois images 

ivé, les avanteges d'un 
service télématique intitulé 
«Jane» et les plaisirs 

per minitel ». 
Les mamies et les papies qui 

jent leurs 

ment l'imagination des affi- 
cheurs. & H y a tout de 
Emites à ne pes dépasser, a fut- 
miné cette fois M. Jacques 

«Information 
contre X... » 

M. Pierre Vidai-Naquet nous 
a adressé la lettre suivante: 

pro- 
non. > Et tout le 
partir en 

Les parents du docteur Jacques 
Darmon, actuellement en détention, 
nous ont adressé la mise au point 
suivante 

«A la suite de l'article diffasé per 
ministère de La justice {Le Monde 

du 1® janvier), nous tenons à confir- 
mer que notre fils, le docteur Jac- 
ques Dunes, & bien fait une tenta- 

2° 86-1383 du 
31 1986 relative au déve- 
loppement des départements 
d'outre-mer, de Saint-Piorre- 

de Mayotte, 
DES ARRÊTÉS | 
r ° ent ini murs pers 

l'éducation surveillée. 

© Du 14 décembre 1986 relatif 
au règlement intérieur fixant 

accus de payes où mou secte 

| 
4 Hide 

no . . is 
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EXPOSITION 

L'architecture 
était l'un des ds paris 
du musée d "Ursay. 
On a vi, 
depuis l'inauguration, 
les surprises 
qu'il nous réservait 
dans sa version 
contemporaine. 
De exposition . un livre 

Maintenant l’occasi 
de s'intéresser au passé, Fe 
et de découvrir 
comment il sait fois 
Composer avec le présent. 
est ‘bien tôt 

veau phénomène Mais 
le à révi aïme ces 
grandes et nouvelles machines, 

rt 

mettra au Lou: 
public français, si clairsemé 

L'effet «grands travaux», c’est 
en définitive l'effet montment, 
que les si 
mière 

L'architecture au musée d'Orsa 

Construire au passé composé 
Or voici que Je musée 

nous donne nufenément leve. 

R Er cette fin du vingtième siè- 
= us : 

cle l'énboration ct le comtructon 
d'un tel monument, s profes de 

mieux une ession 
dont les. et ks 
Rates à be ee on 
précisément codifiés (ou plutôt ont 
tenté de se codifier) au cours du dix- ème èck 

La première occasion est 
a de Jean directeur 

Pourtant, même 
PL reed 

an de PE 
quotidieme, c'est un document 
cieux le curieux d'architecture. 
ly tous les mystères des 
appels d'offres, toutes les exquises 
nuances qui séparent les avant- 

sommaires et les «avant- 
projets détails» (6r k 
tif») de «l'avant-projet définitif”, 
dit APD, étape qui permet d'accé- 

tif proprement 

rent, contrôlent, etc. la maîtrise 
d'œuvre (les architectes) et les 

innombrables du projet 

ratifs où faisait j 
fices du 
ter à un 

rs les art 
pour faire Pic encore rédcent Jes 

Var de construire. Ici, il 
faut saluer le joli travail de mise 
scène de R. Peduzzi, autour du 
palais Garnier comme pour la 

va 
rotte, qui 
piéces, un fonds d'archives et 

soi Î h des ro aire vivre 

| l'architecture. «La 
de l'architecte» illustre 

l'art du contrepoint 
séduction» dont ses ani- 

technicien et de 

, l'architecte est pur esprit 
e 

d'une Pin Pr PRES 
C'est merveille de voir, à Orsay, 
comment se définit, à travers cent 

fikves, autant d'incertimdes et de 

Caricatures, photographies, et 
quelques touches de cocasserie, 
comme ka « maison à nombre consi- 
dérable d'étages» conçue par 
lambitieux Jules et 
est comme un avan! t antinomi- 
ue de Ja grande sxposition 

ï eu octobre 1987, donnent 
leur ce dossier complété par un 
audiovisuel plein de finesse et effi- 

SR. FRÉDÉRIC ÉDELMANN. 
(1) Orsay, de La au musée, His- 

toire d'un proie, Éditions Electa- 
Moniteur. 208 pages. 215 F. 
2 «La carrière de l'architecte au 

: uen, musée DOrSSY. Isqu'au 

Amie Jacques. 72 pages T0 F, Ê 

| VARIÉTÉS 

Les pieds sur terre 
Inconnus pour la plupart tradition de la chanson français. 

il y a encore six mois, 
ils ont investi en masse 

RoËS ; ë È k À 
visà-vis du modèle anglo- 

et c'est peut-être ça le vérita- 
le changement, la véritable 

té. Pendant longtemps, on a 
fras- 

| 8 ail ! î 

bi ion du vécu, 
tement donne Qu'on ne se 

identifial cou pes : ni lui ni antres 
ufiables pour coux de son fe LUE inventé la poutre mais ils s'en 

À servent bien. Plus que des grandes 
voix, ils ont des timbres séduisants, 
des attirantes. Leurs 
mélodies sont fraîches et pétillantes. 

Tous ces nouveaux venns ai 
paradent en tête des hits, la 
conscience 

CINÉMA 
pese) 

« Bons Baisers de Li oo! » 

La dernière chance 
Quand clles n'ont de chance, 

elles pointent an Quand 
elles en ont, elles passent In semaine à 
des travaux salissants, inintéressants, 
Dans les deux cas, leur An 
richesse, Jeur est 
icunesse, qui n'a pas bien le temps de 
si . Leur existence est 
bouchée ça. Alors, le 

Po pour Li s 
draguer. Elles s'ea vont en ville cou- 

éme le désir de le garder. Un jour même " . 
où l'autre, il faudra bien s'arrêter. Et 
ce sera vraiment faire une fin, ce sera 

la fin de l'espoir. C'est partout pareil, 
la misère n'a pas de paîrie. 

de Bons Baisers de . 
aller 

miarin russe est marié, si C'est 
l’homme qu'il lui faut, l'essentiel est 
de franchir les barrières qui enfes- 
ment. 

C'est une fable et on y croit, grâce 
A'la vérité des décors, des détails, à 

VIDÉO 

Le ping-pong japonais 
est un art de vivre 
Le sport, c’est une première, fait 

son entrée au Centre Georges- 
Pompidou. Tandis que, au cin- : £ la 7 

soient jeunes ou vieux, la concentra- 
tion est la même, et si le Japon tout, 
entier s’entraîne, ce n’est pas tant 

ur remporter une victoire sur 
l'autre que sur s0i-Wéme. 

Ni pathos ni sueur excessive 
autour des foules de ping-pong japo- 

une 

Peut-être, pour les Japonais 
d'aujourd'hui, manière de 
ancrés dans un ri 

ODILE QUIROT. 

% Centre Georges-Pompidou. 
an 5 janvier. 

ARTS 
Prinet au musée Bourdelle 

Peintre proustien 
R X. Prinet, qui a peint 
un monde tout beau, 
tout propre, 
est peut-être sauvé 

du | par Cabourg 
Un admirateur de Degas qui 

aurait trop regardé les Maternités 
de Carrière — que Degas exécrait. 
On un fidèle de Manet qui n’en 
aurait gardé que l'amour du chic et 
les prétentions à l'aristocratie — ce 
ge Manet a de moins remarquable. 

un petit maître qui coupe 
l'impressionnisme de beaucoup 
d'eau claire, Ou un J: il 
Blanche extrêmement timide. Ou... 

Difficile de définir le doux 
KR. X. Prinet, dernier en date des res- 

suscités, revenu du fin fond du pur- 
gatoire pour convaincre de ses 
talents une histoire de l’art de plus 

pis bonne fille. Ses toiles fn 
avec les bronzes lyrico-étrusques 
Bourdelle un contraste si fort qu'on 
le croirait volontaire quand il 2'a 
d'autre raison qu'une toute simple et 
biographique : Prinet fut un des 
amis du sculpteur et M Prinet, fort 
belle dit-on, l'un des modèles de ce 
dernier. Voilà quoi le musée 
Bourdelle le peintre et ses 
scènes de La vie de bon ton. 

KR. X. Prinet — René-Kavier, on 
l'avait compris — appartient donc à 
la génération de ceux qui ont vu vers 
1884 le Bar aux Folies-Bergère et 
ont trouvé là le dernier mot de leur 
esthétique. Ayant considéré que son 
art se Compromettrait s'il allait au- 
delà de cette modernité, Print n'a 

rester comme l'exemple miraculeux 
d'une parfaite coïncidence entre 
romanesque et peinture. 

PHILIPPE DAGEN. 

16, rue Antoïne- 

par la suite plus imagin£ d'autres 
procédés ni d’autres couleurs que 
ceux de Manet ou de Fantin, 

%* Musée e Bourdelle, 
Bourdelle, jusqu’au 1= février. 

meilleures intentions 
picturales. Tel Balcon — ch oui, lui 
aussil — tel Pique-Nique ou 
Partie de:billard se hissent 
dessus de la pure illustration mon- 
daine et ne sacrifient à la complai- 
sance que le temps d'embellir 
quelques jeunes filles 

blondes. 

EXPOSITION 

CHINE 
au- 

LEUR EESTI 

CLIC ER RATES 

HÔTEL CONCORDE 
LAFAYETTE 

3, blace du Clnérai Koenig 
7SNI7 Paris 

TEL: 47-58-1284- Poste 42.40 

En somme, Prinet, c’est Elstir, ni 
plus ni moins — on cc devrait être 

Es _ AE Tee à 
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théâtre 
Les salles subventionnées 

COMÉDIE-FRANÇAISE (ISO 
dim 14 RU Songe d'une nuit d'été : 
sam. ct Bourgocss gcotil- 
homme. 
TRE MUSICAL DE PARIS (42- 

61-19-83), sam. 20 h 30 et dim. 15h: 
de Quat’sous. l'Opéra 

CARRÉ SILVIA-MONFORT  (45-31- 
28-34), sam. 20 h 30 et dim. 16 h : Vid- 
dish cabaret. - 

Les autres salles 

ANTOINE (4208-77-71), sam. 17 b ot 
AL D GRIS DDR h30:Liy ct 

20 h 30 : a Dose du diable (am) : 
sam. 20 h 30, 2° épisode : Ariane on l'Age 
dor (der). 
ASTELLE-THÉATRE  (42-3835-53), 
re : le Jougleur d'aujourd'hui 

ATELIER (4606-45-24), san She 
21 h, dim. 15 h 30 : Adrian Monti 

BATACLAN (7003012, sn, dim 
20 h 30 : Kabaret de Le denmière chance, 

BOUFFES DU NORD (42-39-3450), 
sam. 20 à 30, dim. 15 h : Je Récit de la 
servante Zertine. 
BOUFFES PARISIENS (42-96-60-24), 
sam. 18 b et 21 h 30, dim. 15 b 30: ke 

COMÉDIE CAUMARTIN (47-42 
43-41), sax 21 b, dhn. 15 à 30 : Reviens 
dormir à l'Elysée. 

COMÉDIE. CHAMPS-ÉLYSÉES 
(47-20-08-24), sam. 17 h 30 et 21 b, dim. 

Clérambard. ES h 30: 
COMÉDIE ITALIENNE (43-21-22-2). 
sam. 20 k 30, dim. 15 h 30 : Orlando 
Forioso. 

DE PARIS (4281-00-11), 
sum. 17 h 30 ct 21 b, dim 15h 30: 
de carotte. 
DAUNOU (4261-69-14), sam. 20 h 30, 
dm 15 h 30 : YŸ stil un otage dans 
Timmeuble ? 

DÉCHARGEURS (42-3600-02), san 
2, dim. 17 h : Naître ou naître pas. 

ÉDEN-THÉATRE (43-56-6437), sam. 
21 k : Du sang sur le cou du chat. 
EDOUARD VII (47-42-5749), cam. 
18 h 30 et 21 h 30, dim. 15 h 30 : les 
Chents. 

ESPACE KIRON (47-75-5025), sm. 
22 h 30 : Une foxume légère. 
EE MARAIS (471019), mm. 

20 h : l'Amour en pièces ; 
2190 ne 17e es Cars du grand 
mec. 

22 h 15 : Kilowatt (dern.) : Petite salle, 
ea. 21 h: Une mouche dans la tête. 
PALAIS-ROYAL (42-97-59-81), sen : 

18 h 45 ot 21 h 30, dim. 15 h 30 : 
l'Ammse-gueule, 

PLAINE (42-50-15-65), sem. 20 h 30, 
a AE 

POS Re Aie où Date 2 

PORTE DE GENTIEL WSa20-20), 
sam. 20 h 30, dim. 16h: et 

POTINIÈRE (42-614 1-44-16), sun. 18 à ot 
21 b, din 15 en poche, 
RENAISSANCE  (42-08-18-50), 
Pb 2e Maboo (des Jeune ét de le 
culture. 

SPLENDID SAINT-MARTIN 
21-93), sam 21h: 1 CR de ag 
(écra.). 

TAI THÉATRE D'ESSAI (42-78-20-79), 
Il:am 21h, ce 17 h : l'Ecume des 
jours (dern.) ; I : sam. 20 h 30, dim. 
17h: Fat (lens). 

TEMPLIERS (42-78-91-15), sam. 
20 h 30 : Victor ou les enfants au pouvoir. 
THÉATRE D'EDGAR 322 17-02), 
sam. 20 b 15 : les Babas 523 h 30 
Nous on fait où on nous dit de faire. 

20 à 20 : Antigone bre: au. 5 san 3 
Père Ubu et Darums. 
TE DU ROND-POINT (4256-60-70), 

Grande sañe, dim. 15 k : les Salons. 
Petite salle, sam. 20 4 30, dim. 15 h: 
Pour un oui pour un non. 

TE D salE an), nee 
16 h: l'Enfant enfoui. 

cesse sam. 
18 h 30 A nommé Désir: 
20 h 15: A star is beur ; 21 b 15: Azimet 
et Trémouille 5 22h 30: Æ pour 

18 b 45 : Des nouvelles de Brassens ; dinL 
20 b Prince ; 22 h 15 : Œil 
pour deuil. si vous pi, ous m'en 
TR 

TRISTAN-BERNARD 
sam. 21 k : les Taupes niveaux. 
VARDÉTÉS (42-33-0982) 

21 h 30, dim. 15 h 30: le 
ESSAION (42-78-4642), san 17 b et 
20 b 30, dim. 17 h : le Cheœin d'Anna 
Bergoton. 

17h 30 Dh de SAN le Système a : 
Ribadier. 

GRAND EDGAR (43209009), sam. 
20 b 15 : la Drague; 22 h : la Mariée 
mise à ou par ses célibataires, même. 

(43-27 GUICHET MONTPARNASSE 
83-61), samz 19 h : La vie est nn grand 
toboggan (derx.) : sam. 20 h 30 : Naître 
où 26 pas naître (dem). 
HOTEL LUTETIA (45-48-7428), sam., 
dim. 20 h 30 : Fis de tournage. 

D, HUCHETTE (43-26-38-99) an 
19 h 30 : La Cantatrice chauve ; 20 h 30 : 
la Leçon. 

LA BRUVERE (4454769), su 21 b, 
din 15 b: la Valse du hasard. 
LUCERNAIRE (4544-57-34) 1 : sum. 

19 h : le Mariage du père (dern.} ; M 2 
22 h LS: Ainei soës je. 

MADELEINE (42-65-07-09), sam. 
16 b 30 et 21 b, 15 h 30 : Deux ser 
la balançoire. 

MARAIS (42-78-03-S3), sans. 20 b 30: la 
Comédie sans titre. 

MARIE-STUART (4508-17-30), sam. 
20 h 15 : Savage/Love. 

, sam. 18h 
Oiscaux. 

MATHURINS (42-65-90-00) 
et 21 b, dim. 15 h 30: les Petits 
MICHODIÈRE (47429522), sam 
20 h 30, dim. 15h: Double Mixte. 

MOGADOR (42-85-2$-80), sam 20 h 30, 
dim 15h:l'Avare. 

15 k 30 : La Maison du lac. Petite sakle, 
sanz 21 b, dinz 16 h : Bonsoir maman. 
NOUVEAU TH MOUFFETARD (43- 
31-11-99), sem 20 h 30, dim. 15 h 30 : 

NOUVEAUTÉS (47-70-5276). sm 
18 h 30 et 21 h 30, dim. 15 h 30 : Mais 
qui est qui ? 
ŒUVRE (48-7442-52), seu 20 h 45, 
dia 15h: Léopold le bice-simé. 

PALAIS GLACES (4607-49-92), 
Grande Sale, sun. 20 à 30 : F. Chopdl : 

Jazz, pop, rock, folk 

(Voir sunsi ti. subrenticanés) 

BAISER SALÉ (42-33-37-71), sam, dim. 
23 h:F. F. 
F. Less, S. Marc (ders. le 4). ! 

CAVEAU DE LA HUCHETTE usa 
65-05). sam. 21 à 30 : 3. Lacroëux ; dim, : 
Bert de Kort. 

CHAPELLE LOMBARDS (43-57- 
24-24), sam. 22 h 30 : Bonbon tropical. 

CITHEA (43-57-99-26), sam. : Point zËro 
+ Ensemble vide. 

GIBUS (47-00-78-88), sam. 22 b : Dear 
Marge. 

MERIDHEN (47-58-1230), sam, din. 
2h:L, Hampton. 

PArANA (45-48-9308), sam. 22 h 30: 
En 

OPPORTUN  (42-3601-36) 
"an 23 h: M. Rocheman, F, Montin, 

1X FOTE (43262615), 21. h : 
C1 Laronde, 

SLOW .CLUR Sue ETES , k 3 à 
A1 à 30: Ben à F6: 

ser jo a SL, , 23 : L Cocko- 
is Qui 

Music-hall 

CHMNASE (62-4679), mm 20 à 45, 
LUCERNAIRE (4544-57-34), sam. 18h : 
G. Scherer. 
OLYMPIA (47-42-2549), san 20 Bb 30, 
dim. 17h: P. Perret. 

PALAIS DES CONGRÈS 
er Gen. 

PALAIS DES GLACES (4607-49-93), 
TETE F. Chopel (dera.). 

PALAIS DES SPORTS (48-25-40-90), 
TE EE TU) 

re Cirque de Moscou. 

Dh 30: À. Daproge ne 
TLP DEJAZET 14-20-50}, 

18 h : Le prince neue. ps ie 
doi ; sam. 20 h 30, 16h: Fontet Val. 

}), sum, dim (42-00-22-24 
14h 30 et 17 b 30 : Dorothée. 

Les chansonniers 

CAYEAU DE LA RÉPUBLIQUE (47-78. 
44-45), sam. 21 b, dim. 15 h 30 : 
r 

DEUX ANES (46-06-10-26), sam. 21 
din, 15 k 30 : Après la rose, éeisbos 
quet. 

Les concerts 

DIMANCHE 4 JANVIER 

Pr ne en : Ch Bocker, 

Fané 

Eglise des Eilieties, 10 à : M. Lodae 
(Brixi, Krobs, Mozart...) 

Notre-Dame, 17 h 45 : P. Boumard 
(Widor, Lenot, Messisen…). 

cinéma 
Les fins marqués laterdits mi 

mabre de ereine vente) ms les de Mn 
Buit ans. 

[Le Monde informations 
42-81 -26-20 

Pour tous renseignements concemant 
l'ensemble des programmes ou des salles 

{de TN h à 21 h sauf dimanches et jours fériés) 
préférentiels Réservafion et prix 

Les exclusivités 

ABLAEON (Evoirien) : Utopia, 5° (43-26- 

AFTER HOURS (A., v.o.) : Le Triomphe, 
$ (45-62-45-76). 

AJANTRIK (lod, vo) : Répubñc 
Cinéma, 11° (43-05-51-33). 
ALUJENS, LE RETOUR (A) (*}, r£ : 
Lumière, 9° (42-46-49-07) 

L'AMOUR SORCIER (Esp. vo.) : Stu- 
do 43, 9" (47-70-6340). 

L'ANNÉE DU (A, va) : 
Grand Pavois, 15 (45-54-46-55) 

ASTERIX CHEZ LES 3] 
Gaumont Hate, 1= _(42-97-49-70) ; 

(43-59-29-46) 
41-46); Paramount Je (47-42- 
5631); Faurote, 17 (43-31-60-74) ; 

(43-20-89-52) ; Gaumont 

UGC Montparnasse, & ( 
UGC Ermitage, & (45-63-1616) ; UGC 

Ens, J3 D: UGC 
Oëbos, & (42-25:10:30) ; UGC Nation, 
12 (43-43-0467) ; UGC Gare de 
13 (434301-59) : Mistral, lé ( 
0; Napoléon, 1 Te ES) 

Pathé Clichy, 18 nan: Socré- 
tan, 19: (4241-77-99) 

FIN DE Œr) : up, à s 
(43-258465). 

BRDY (A, vo.) : Boîte à films, 17 (46- 
224421). 

BRAZIL (Bi, :Ë > 
Tes (45- 

De LL LES ÉTOILES SR 

one ne de GE ire UE (Ru va) 5 

Jaillt 

FD "Gaumont ; 
Étnés & 43 53.046 à FE 

CHARLOTTE FOR EVER (Fr) (°): 
Forum De En 922 1= Es 
42-26) ; Marignan, 

LE CHEVALIER À LA ROSE eau, 
va) : Vendôme, 2 (47-42-97-52). 

CUNS D'ŒIL SUR UN ADIEU (A, 
vo): La Boîte à films, 1% (46-22- 
441). 

LA COULEUR POURPRE (A. vo.) : 

er FRUEX Gaîté- 

# as (43-59-36-14) ; Français, 9e 

COURS PRIVÉ 

1 VE (4562-41-46). 
LE COUREUR (Iran) (v.0.), Utopis, 5° 

(43-26-8465). 
LA DERNIÈRE IMAGE  (Franco- 
. Algérien) : Lumière, 9° (42-46-49.07) ; 

‘Triomphe, &_ (45-62-4576); Parmes- 
siens, 149 (43-20-30-19) ; Studio 28, 18 
(46-06-3607) (h. sp). 

DESCENTE ue ENFERS (Fr) : 
@ (45-44-57-4) ; Grand 

Parois 19 (5 544685). 
DÉSORDRE 

33-97-TT). 

DE nes A CD (A, er : 

CARE Rocinchonet 9 (48-7881- ne 
0 (Fr.) : Panthéon, 5 (43-54 

Ére. le Een): 
EMMANUELLE IV Goorge-V, & 

(45-62-41-6). fs 
EN DIRECT DE L'ESPACE (A. vL) ; 
La Géode, 19 (42-05-06-07). 
L'ÉTAT DE GRACE (Fr) : Form Arc- 

DU SOLEIL 
: 1é-Juillet Parssme, 14 SE 

L'ESQUIMAUDE À. FROID 
SOS 19 06062607) rs il 

rAt=OURS SAINT-MARTIN (Fr) : 
Reflet Logos, 5 (43-54-4224). 

avec la Corte Club 

01-59) ; Bastille, 11° (43-42-16-80) ; 
Fauvete, 19 (43-31-5686) ; Galaxie, 
13 (45-80-1803) ; h Gaumont Alésia, l# 
Fret 3 Gaumont Parnesse, 14 

4Juillet Besngrenelle, 
Fe SL Mois 16 ES 
27-06) ; Maillot, 1 

CENESSS (ind, v.0.) : Denfert, 14: (43- 
214101). 

HANNAH ET SES SŒURS (A. vo.) : 
Studio de la Harpe, 5 (46-3425-52). 

L’'HISTOIRE OFFICIELLE 
Denfert, 14 (43-21-41-01). 

(A. v.0.) : Grand Pavois, 
15 Danse) : Templiers, 3 (42-72- 

HOWARD (A) (v£) : Rex, 2 (42-36 
83-93) ; (v. «à v.1.): Ermitage, (45 

6-16) ; Paramount Opéra, 
56-31} ; UGC Gobelins, 13° 

Pathé, 14 (43-26-23-44) ; Montparnasse 
(43-20-12-06) : Convention Saiat- 
Charies, 15 (45-19-33-00). 

JEAN DE FLORETTE (Fr) : Forum 

(Ag. va) : 

Orient ie ( : 
mont 2 (47-42-60-33) : Publicis 
Elysées, 8: (47-20-76-23) ; 
14 (43-27-5237); Saint- 
Charles, 15* (45-79-33-00). 

LE JOUR DES MORTS-VIVANTS (A, 

Ci): œ (47-70- 
UGC Boulevard, 9° 

#0.) : Ciné 
z REREEUE * UGC 

SR à 

Manu 1# 63208589 « Éd, 
AE 3 Cosve 

ts die, rs (8151079): PAIE CE 
<hy, 18 (45-22-46-01). 

LA FOLLE JOURNÉE DE FERRIS 
BUELLER (A. v.0.) : Gaumont Halles, 
1e (40-26-12-12) ; Gaumont Opéra. = 
(47-42-60-33) ; Armbessade, 8 

(43-27- 
89-52) ; Gaumont Parnasse, 14° (43-35- 

LA LÉGENDE DE LA FORTERESSE 
DE SOURAM (Sor. va) : Reflet 

550: 5 Cosmos, 6 (45- 

| mont Opérs. 2 (47.42.60-33) : Shui de 
18 Harpe, 55 (4634-25-52); Abesede, 
8 (43-59-19-08) ; Parnassions, 14 (43- 
20-32-20). 

MANON DES SOURCES (Pr) : 

Montpernasse, 15 (45-44-2502) : 16e 
Beangronelle, 5 

Escurial Panorama, 13 (47-07-28-04) ; 
Maillot, 17 (47-22-4601) : Ge ie 
z (42-36-8355) ; 3 

+ nee 

ON VOLE CHARLIE SPENCER 
(fr.) : Forum Horizon, 1® (45-08- 

57-57) : Richelieu, 2 (05670: Sr 
46-33-63-20) Germain village, 5 AC 5 Di 

ji 
& (45-62-20-40) > 
CÉEDE :UGC 9 (45 

13 (437-34- Gobelins, 
tapes Le 14 terra : 

Pa 1 
PÉEIN CENTRAL Ga: Républc 

« Cnéms, 112 (4805-51-33) : CIn£ Boun- 
bourg, 3° (42-71-52-36). 

LS Cou 
41-46) ; Paraassiens, 14° (4720-32-20) ; 

Odéon, 6 (43-26-19-68). 
LE RAYON VERT (Fr) : Parnassieus, 

14° (43-20-30-19). 

MENT (A. vo.) : Studio Galande 
Ondes æ AN Rotonde, 6 

LA REINE DES NEÏGES, LE DÉSERT 
ET L'ENFANT (Sov., v.f.) : cms 
(4544-28-80) ; Triomphe, 8 (45-62- 
45-76). 
ROCKY IV (A. v.£) : Hollywood Boulo- 
vard, 9° (47-70-10-41). 

(AL, vo) : ROSA  LUXEMBURG 
14-Juillet Parnasse, 6° (43-26-58-00). 
LA Le POURPRE DU 

LE SACRIFICE (Franco-Suéd., 
Bonsperte, 6 (43-26-12-12). 

SARRAOUNIA fre : Cinoches (bsp. 
&æ Gros 3 St-Ambroise, 11" (47- 

SE T0 
D: Res se : 

SD ET NANCY (°) (A. vo): gr 
Lambert, 15 (45-32-91-68) ; Utopia, 5 
(43-26-8465). 

LE SIXIÈME JOUR Œaypien, va): 
Epée de bois, 5 (43-37-57-47). 

SOLEIL DE NUIT (A. ve.) : Templiers, 
3 (42-72-94-56). 

STOP MAKING SENSE (A, vo) : 
pa Panoenan Gp). 13 (47-07- 

STRANGER THAN PARADISE (A, 

RE JAUNE ne pr s 
Aus 

CTRESS (A. v.o.) : Action Chris- 
Gr 6 (43-29-1 130). 
THÉRÈSE (Fr. 
e ( ; Lucernaire, 6 (45-44 
5755: Ets Lincoln + (HD). 

THE SHOP AROUND THE CORNER 
ae : Action Christine, 6 (43-29- 

SALE MATN Œr.) : George-V, 8 (45- 
62-41-46). 

TROIS HOMMES ET UN 
(Pr.) : Goorge-V, 8 (45-62-41-46). 

TOP GUN (A, vo.) : re (43 
59-92-82) ; (95) : 4s (43- 

20-32-20) Files à TT TTL). | 

vo. 18 Hautes, € £ Gers 
79-38) ;: Marignan, 8° (43-59. 
us : Ganmost-Parnasse, l 
143-2030) : VE © J D): V£ : Rex z CA 

(47-42 
3 Galaxie, 15 (45-80- 

18-03) ; Pathé Clichy, 18° 
(45-22-46-01). 

Ce VE GSaaUra odé 

Saici-Gormain Studio, 5 (46-33-63-20). 
Y A-T-IL Qi & POUR TUER 

1e (42-33-4226); Dan 

Les grandes reprises 

AMADEUS Grand Pavois, 15 
LEE 3e à ms 17 82 

AMOURS D'UNE BLONDE (A, 
es + Studio 43, 9- (47-70-63-40). 

BAMBI (A, v£): Napoléon, 17 (267 

BARRY LYNDON (A, vo.) : Templiers, 
PRIE 
BAPE EUNNER (A. va) (7) : Studio 
À ne > COST. 

LE FLAMBEUR (Er) : 3 Lu 
Pr e (4633-97-17). 
LES CADAVRES NE PORTENT P 
DE COSTARD (A, v.0.) : De à Da 
12 (46-22-4421). 

LE (A. va. à Action Re Ces 
che, $ 

LA DAME AU MANTEAU D'HER- 
(A, va) : Campo, 5 (43-56 

LA DÉESSE (A., vo.) : Cluny Palace, 
(43-25-1950) 

ÉJANAIKA (J., v.0.) : Studio 28, 18 (46- 
06-36-07) (bsp.) 

ELLE ET LUI (A, vo) : s (8- 
5451-60); 3 Bac ® ( 51-10-60) ; 
Parnessiens, 14 (43-20-3; 

ET. (Ave): Foram Horiron, 1x (45-08- 
S7- Odéon, & (42-25-16-30) ; 

43-36-2344) 
Saint-Charles, 15 en 13 (05-7983-00) 5 ; 
Images, 18 (45-22-47. 

EXCALIBUR (A. v.0.) : Saiat-Michel, 5° 
(43-26-7917). 

ne du. 
LP; Lumière, 9e (42-46-4907). 

FAUSSAIRE Espace 
LEE 14 tro Ar Ms 

0.) : Action LA GARÇONNIÈRE 
Christine, 6° SION à Mac 

LES cms Sd Reflet s . x va): Logos, 

LES GOSSES DE TOKYO (Jap. va) : 
Studio 43, 9° (47-70-63-40). 

GREYSTOKE, LA LÉGENDE DE TAR- 
ZAN, NEUR 
vo.) : Boîte à films, 17° (46-22-44-21). 

HUSBANDS 3 Luxembourg, 6 
re 

ose pd. 1e (47- 

Re te + (OA al 
PTE PAN ja v£) : Nepoléon, 1% 

PRE AT VE : Châtelet Victorie, le 

IX (A, vi) : 
NO O0 Le na 

SALO 120 us D 
SODOME (IL. 9.) (+) : 
Ambroise, 1 1° (4700-89-1 

SUBWAY (Fr) : Boîte à films, 1} (46- 
SUPERMAN 1 n 1056). 1 (A, v£) : Gambetts, 20° 

SUR LES a.) : Laxem LES QUAIS (A, v. 
, 6 bourg ECS RE UE Ssint- 

. JRAVIATA h st (It, v.0.) : Grand Pavois, 

vous NE L'EMPORTEREZ PAS 
AVEC VOUS (A. vo.) : Hantafeile, 
Gsm 3 Bab, # (4561- 

(45-39-5243) ; Pathé, 14 
{43-20-12-06) ; Gaumont 

96-06) ; Pathé dues is US 
4601) ; Maxérille, 9° (47-70-72-86). 

MAUVAIS SANG (Fr) : Ciné Beso- 
pro ; Saint-Germain 

Blarritz, 
(45-62-2040) ; 
1-40) : 

284277). 

RTL es 
5 1éduillet Parnasse, 6: 

DU TEXAS (A. va) : 
Rotonde, 6 (45-74-9494). 

) : Sin 

MON AMI IVAN LAPCHINE Us 
VA) : Epée de Bois, % (43-37-57-47). 

MY  BEAUTIFUL LAUNDRETTE 
ru Cinoches, 6: (46-33-10-82). 

ET 

LE NOM DE LA ROSE (Fr, va): 
Forum Horizon, 1® (45-08-57-57) ; Ciné 
Beaubourg, 3% (42-71-5236) ; Éame- 
151219 demand Pod 7 7 

UGC Normandie, 8 (45-63-16-16) ; 16 
Juillet ne 11« AS E0 BD SE pus. 

Enarie 844 445-89-68-42) ; ] 

PARIS EN VISITES 

LUNDI 5 JANVIER 
tr 14 pumie où la petite écurie de che 

ns ne ps cos de 
mme 

14 » 30, grilles petite P'écns {A. Gabo- 

«  L'Opére », 11 heures, hall 

en bras, 1 20, a de ne don 
gue et de la rue Saint-Antoine. ms 

Auguste Rodin musée», 
15 beures, 77, rue de Varenne. 

«Fêtes ct traditions parisiennes : 
dévotion à sainte Geneviève, patronne » 
L poire, = = pal Saint Saint- 

ments Hacriques es da ne 
ae Face Russie 

ce des Lumières 165 30 al Gran 
Palais (Caise deg monuments historr- 
ques et des sites). 

«Le (nord), 1 des 

PEU EDR Bee, 
de es OR Ne Ms sus 

du passé). 

CONFÉRENCES - 
3, rue Raoussclet, 14 h 30 : «Van 
Epck : le thème de la fenêtre». 

ARS 

jt 
& à 

ASE Fr 

{ 
J'èex 

ttc ‘à 



soviétique et font quelque 
10 ainsi que 
tantes destructions. Le 24, 
M. Haydar Abou Bakr El Attas, 
Premier ministre, qui s'était réfu- 
86 à Moscon les com- 
bats, est nommé chef de l'Etat, 

apres Ia victoire des forces hos- 
es au hi G U président Ali Nasser 

ce LIBAN : De violents 
catre chrétiens opposent 

à Beyrouth-Est partisans et adver- 
saires de laccord intermilices 
Signé à Damas le 28 décembre 
1985, que le président Amine 
Gemayel, venu à Damas les 13 et 
14, a refusé d’avaliser. M. Eke 
Hobeika, signataire de l'accord, 
est évincé et remplacé à la tête 
des Forces libanaises (milice 

i nne) par M Samir Gez- 
&ea, qui demande une renégocia- 

1965, est renversé par un coup 
d'Etat militaire. Le blocus sud- 
africain, imposé depuis le 1e jan- 
vier pour protester contre Ja pré- 
sence à Maseru de membres de 
PANC, est levé le 25. 

20. — FRANCE-GRANDE- 
BRETAGNE : Mme Thatcher et 
M. Mitterrand, réunis à Lille, 
décident la construction de deux 
tunnels ferroviaires pour traverser 
la Manche. 

24. — ESPACE : La sonde 
æeméricaine Voyager-2 passe à 

imité d'Uranus et transmet 
des milliers d'informations 
insoupçonnées. 

25. = OUGANDA : Les troupes 
de M. Yoweri Museweni, chef de 
l'Armée nationale de résistance 
(NRA), prennent le Farire ue 
Kampals, provoquant 1] 
forces du chef de l'Etat, le g£néral 
Tito Okello. M. Museweni 
devient président le 29. 

28. — ÉTATS-UNIS : La 
navette Challenger explose 
soixante-quinze secondes après 
son décallage, tuant les sept astro- 
nautes qui étaient à bord. 

2 — COSTA-RICA : M. Oscar 
Arias, candidat du parti au pou- 
voir, le Parti de libération natio- 
nale, de tendance social- 
démocrate, remporte l'élection 
présidentielle. Il succède, le 
8 mai, au président Luis Alberto 

Monge. 
T. — HAÏTI : Le président à vie 

Jean-Claude Duvalier part en exil 
sous la pression des Etats-Unis, 
après de violentes manifestations 
contre le régime, qui auraient fait 
en un mois soixante-dix morts. La 
France l'accueille «avant qu'il 
gagne un autre pays », mais 
aucun des pays sollicités n’accep- 
tera de recevoir l’ancien dicta- 
teur. À Port-au-Prince, son départ 
est suivi de scènes de lynchage ct 
de pillage, tandis qu’un Conseil 
national de gouvernement de cinq 

mis en place : il est dirigé par le 
général Henri Namphy, chef 
d'état-major de l’armée. 

7. — PHILIPPINES : L'élec- 
tion présidentielle est marquée 

des violences et une fraude mas- 
sive. Les jours suivants, le prési. 
dent Ferdinand Marcos et 
Mme Corazon Aquino, candidate 
de l'opposition modérée, revendi- 
quent la victoire. Le 15, 
M. Marcos est proclamé vain- 
queur de l'élection par lAssem- 
blée nationale, qu'il contrôle, 
mais, sous le pression de la popu- 
lation, d’une partie de l’armée et 
des Etats-Unis, il est contraint de 
s’exiler, le 25, quelques heures 
après que Mme Aquino eut prêté 
serment en tant que chef de 
l'Etar 

9-10. — IRAN-IRAK : Les 
troupes iraniennes réussissent à 
occuper la péninsule de Fao, dans 
le sud-est de l’Irak. II s'ensuit 
l'une des batailles les plus meur- 
trières de ce conflit qui dure 
depuis plus decinqans.. 

12. — GRANDE-BRETAGNE : 
Les actionnaires du constructeur 

ps prise ait de tent 
30 # de La com, américaine 

provoqué en janvier une crise poli- 
tique et la démission de deux 
ministres. 

16. — PORTUGAL : Au second 
tour de l'élection présidentielle, 
M. Mario Soares (socialiste) est 
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élu avec 51,35 % des voix, contre 
48,65 % à M. Freitas do Amaral 
(démocrate-chrétien), qui avait 

obtenu plus de 46 % des suffrages 
au premier tour, Le 26 janvier. 

16. — TCHAD : La France 
lance l'«opération Epervier > 
après que, du 10 au 14, des atta- 
ques des Lroupes pro-libyennes du 

accord jordano-palestinien du 
11 février 1985. 

22 — ESPACE : Ariane met en 
orbite le satellite français d’obser- 
vation de la terre Spot-1. 

25-26. — ÉGYPTE : Des 
appelés des forces de police se 
révoltent et provoquent d’impor- 

tents dégâts au Caire et dans sa 
banlieue où le couvre-feu est 
décrété le 26. 107 personnes sont 

- tuées au cours d'affrontements 
avec l’armée, qui écrase la muti- 
nerie. 

27-28. — FRANCE-RFA : 
” MM. Kohl et Mitterrand, réunis à 

Paris pour Je quarante-septième 
sommet régulier franco-allemand, 
décident de relancer la coopéra- 
tion stratégique et militaire. 

28. — BRÉSIL : Le président 
José Sarney annonce un très 
sévère plan de rigueur. 

28. — SUÈDE : Olof Palme, 
premier ministre social-démocrate 
de 1969 à 1976 et depuis 1982, 
est tué d'un coup de feu par un 
inconnu dans une rue du centre de 
Stockholm. M. Carlsson, 
chargé de l'intérim, est élu, le 
12 mars, par le Parlement, pour 
lui succéder. 
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22. = ITALIE : Mort de 
Michele Sindona, ex-banquier 
sicilien impliqué dans les scan- 
dales de la banque Ambrosiano et 
de Ia loge P 2. Condamne à ie pri- 
son à vie, le 18, pour l'assassinat 
d’un magistrat, il avait absorbé, le 
20, dans sa cellule, dn café conte- 
nant du cyanure, 

31. — MEXIQUE : Un Boeing- 
727 mexicain s'écrase à 130 km 
au nord de Mexico, faisant 
166 morts. 

AVRIL 

1. — LIBAN : Paris annonce le 
retrait des observateurs français 
installés en mars 1984, Les 
45 «casques blancs» chargés de 
contrôler l'application du cessez- 
le-feu quittent Beyrouth le 3. 
6 — CEE : Un réajustement 

des parités au sein du 
monétaire européen (SME) est 
décidé à la demande de la 
France : le franc français cest 
dévalué de 3 %, le mark et le flo- 
rin sont réévalués de 3 %, la cou- 
ronne danoise et le franc belgo- 
luxembourgeois de 1 %. 

12. — FRANCE-COTE- 
D'IVOIRE : M. Jacques Chirac, 
pour son premier voyage à l'étran- 
ger, se rend à Yamoussoukro, où 
il s'entretient avec le président 
Félix Houphouët-Boigny. 

13. — ITALIE : Jean-Paul II se 
rend à la synagogue de Rome 
pour la première visite d'un pape 
à un lieu de culte hébraïque. 

16. — SYRIE : Huit attentats 
ont lieu dans plusieurs villes du 
Nord, dont certains contre des 
autobus civils. Selon les médias 
chrétiens libanais, ils auraient fait 

Sommet Reagen-Gorbatchev les 11 et 12 octobre à Reykjavik. 

Les relations Est-Ouest 

11. — Le dissident Juif soviéti- à 
que Anatok Chtcharanski, empri- 
sonné en URSS depuis 1977, est 

à Berän, sur le pont de Glie- 
nicke : il gagne aussitôt Israël. 

23. — M. Resgan écrit à 

sites pe Roone 
iati méricano- 

Resgan, qui se félicite 
Moment de l'attcude de Moscou, 

répond aux Propositions soviéti- 

ques dans une lettre adressée le 
25 juillet à M. Gorbatchev. 

AOUT 

18. — M. Gorbatchev 
annonce, dans une ion télé- 

FURSS depuis un an est prorogé 
jusqu'au 1° janvier 1987. Il pro- 
pose à M. Reagan de signer « dès 
cette année» un accord sur Îs 
cessation totale des essais. 

22. — La conférence de Stock- 
hoïlm sur le désarmement en 
Europe (CDE), ouverte le 17 jan- 
vier 1984, s'achève sur un 
accord : de l'Atlantique à l'Ourel, 
les wente-cinq pays 
acceptent un ensemble de 

de et de sécu- 
‘rité concemant leurs activités . 

règlement de l'affaire Daniloff nes été le 

voqué depuis un mois une brus- 
que tension des relations 

i ietk L'earar 
gement » prévoit aussi ta libére- 
tion du dissident soviétique louri 
Orlov, qui arrive à New-York le 
5 octobre. 

OCTOBRE 

11-12. — La rencontre à Reyk- 
jevik (Islande) entre M. Reagan et 
M. Gorbatchev n’aboutit pas à un 
accord : M. Gorbatchev juge 

des affaires étrangères des 
trente-cinq Pays signataires en 
1975 de l'Acte final d'Helsinki. 
Les rencontres, le 5 et le 6, entre 
M. Shuhz et M. Chevardnade 
s'achèvent sur un complet désac- 
cord. 
28. — Les Etats-Unis cessent 

la limitation des armements 

péens de l'OTAN à 
de plus de 50 % des forces 

nuclésires stratégiques des Etats- 
Unis et de l'URSS. 

6. — FINANCES MON- 
DIALES : La RFA, la France, 
puis, le 7, le Japon, les Etats-Unis, 
et, le 19, la Grande-Bretagne 
réduisent leurs taux d’escompte et 
tentent de freiner la baisse du dol- 
lar, qui, le 25 février à Paris, est 
descendu au-dessous de 7 F. 

6. — URSS : Le vingt-septième 
congrès du PC soviétique, ouvert 
le 25 février à Moscou, s'achève 
par un profond remaniement des 
instances dirigeantes. 

‘ 7. — AFRIQUE DU SUD : 
L'état d'urgence instauré le 
21 juillet 1985 est levé dans les 
23 circonscriptions où il était 
encore en vigueur. Mais les trou- 
bles se poursuivent dans les cités 
noires, faisant au moins cent 
morts Jusqu'à La fin du mois. 

12. — ESPAGNE : Succès pour 
M. Felipe Gonzalez au référen- 
dum sur le maintien de l'Espagne 
dans l'OTAN : les «oui» obtien- 
nent 52,6 et les « non », 39,8 &. 

13. — ESPACE : Deux cosmo- 
nautes soviétiques partent à bord 
du vaisseau Soyouz T-15 rejoin- 
dre la nouvelle station orbitale 
Mir (Paix), lancée le 20 février. 
Ils regagneront la Terre le 16 juil- 
let. 

14. — ESPACE : La sonde 
nne Giotto s'approche à 

577 kilomètres de la comète de 
Halley, qui vient au voisinage de 
la Terre à intervalles de soixante- 
quatorze à soixante dix-huit ans. 

16. — SUISSE : Les électeurs 
suisses, consultés par référendum, 
rejettent par 75,67 % des voix la 
proposition gouvernementaie 
d'adhésion de leur pays à l'ONU. 

20. — ITALIE : Un vaste 
réseau de production de vin crafi- 
qué au méthanol est découvert. 
Au moins quinze personnes meu- 
rent après en avoir bu. 

près de 150 morts. Le 29, un 
Libanais, responsable d'un atten- 
tat qui aurait fait 60 morts le 
13 mars à Damas, est pendu. 

25. — SWAZILAND : 
Mswati ILE est sacré roi du Swazi- 
land, à l’âge de dix-huit ans : il 
succède à son père Sobhuze II, 
décédé le 21 août 1982. 

25. — URSS : Une explosion 
chimique provoque une impor- 
tante fuite de gaz radioactifs à la 
centrale nucléaire de Tchernobyl, 
à 130 kilomètres au nord de Kiev 
(Ukraine). Moscou ne reconnaît 
l'existence de cet accident que le 
28, après qu'une importante aug- 
mentation de la radioactivité eut 
été constatée dans les pays scandi- 
naves. Tandis que les consé- 
quences de la catastrophe susci- 
tent une vive inquiétude en 
Europe de l'Ouest, traversée par 
un nuage radioactif, M. Gorbat- 
chev consacre, le 14 mai, une allo- 
cution télévisée à l’accident. Dans 
un rapport remis en août à 
J'AIEA, les Soviétiques font état 
de trente et un morts, de cent 
trente-cinq mille personnes éva- 
Cuées pour au moins quatre ans el 
estiment que six mille cinq cent 
trente cas supplémentaires de 
morts par Cancer pourraient sur- 
venir dans les soixante-dix pro- 
Chaines années. 

4. — AFGHANISTAN : 
M. Babrak Karmal est remplacé à: 
la tête du PC afghan par 
M. Mohamed Najibuilah, chef de 
la police politique. 

4-6. —- SOMMET DE 
TOKYO : Le douzième sommet 
dés sept pays occidentaux les plus 
industrialisés, consacré surtout au 
terrorisme et à la sécurité 
nucléaire, prévoit aussi une meil- 

leure coopération économique et 
monétaire entre les Sept. 

6 — SOUDAN : Le général 
Dahab, qui avait renversé le 
maréchal Nemeiry en avril 1985, 
remet ses POUVOIrS à UN £OUVETNC- 

remporté les élections organisées 
du 1er au 12 avril 

7. — BANGLADESH : Aux 
élections législatives, convoquées 
par ke général Bfshad, au pouvoir 
depuis le coup d'Etat militaire de 
mars 1982, le Jatiya, qui regroupe 
cinq partis favorables au général, 
remporte 152 des 300 sièges. Le 
scrutin a été marqué par la vio- 
lence, l'intimidation et la fraude 
généralisée. 

9. — FRANCE-AFRIQUE 
DU SUD : L'ambassadeur de 
France en Afrique du Sud, rap- 
pelé à Paris le 24 juillet 1985 par 
le gouvernement de M. Fabius, 
regagne Pretoria. 

9. — NORVÈGE : M= Gro 
Harlem Brundtland forme un 
gouvernement travailliste minori- 
taire après la démission, le 2, du 
cabinet de coalition de centre 
droit dirigé par M. Kaare Wil- 
loch, dont le plan d'austérité, 
rendu nécessaire par la baisse des 
revenus pétroliers, avait té 
repoussé, le 29 avril, par le Parle- 
ment par 79 voix contre 78. Le 
11, la couronne norvégienne est 
dévaluée de 12 %. 

16. — RÉPUBLIQUE DOMI- 
NICAINE : M. Joaquin Balaguer, 
candidat du Parti réformiste 
social-chrétien (conservateur), 
est élu président de la Républi- 
que : âgé de quatre-vingts ans, il 
avait déjà occupé cette fonction 
en 1960, 1961 et de 1966 à 1978. 
Le 16 août, il succède au prési- 
dent Jorge Salvador Blanco, issu 
du Parti révolutionnaire domini- 
cain (social-démocrate). 

20-23. — FRANCE-IRAN : 
Visite officielle à Paris de M. Ali 
Reza Moyeri, vice-premier minis- 
tre iranien. 

21. — PAYS-BAS : Succès 
pour M. Ruud Lubbers (chrétien- 
démocrate), premier ministre 
depuis novembre 1982, aux élec- 
tions législatives. 

25. —. COLOMBIE : M. Virgi- 
lio Barco, candidat du Parti libé- 
ral, remporte l'élection présiden- 
tielle. I succède le 7 août à 
M. Belisario Betancur, membre 
du Parti conservateur, l'autre 
grande formation politique colom- 
bienne. 

28. — LA BARBADE : Aux 
élections législatives, le Parti tra- 
vailliste démocratique (social- 
démocrate) de M. Errol Barrow 
remporte 24 des 27 sièges du Par- 
lement, contre 3 au Parti travail- 
liste de la Barbade (conserva- 
teur) du premier ministre sortant, 
M. Bernard Saint-John. 

30. — ESPACE : Echec du 
dix-huitième tir de la fusée euro- 
péenne Ariane. 

JUN 

8. — AUTRICHE : Au 
deuxième tour de l'élection prési- 
dentielle, M. Kurt Waïdheim 
(conservateur) est élu avec 
53,9 % des voix, en dépit des révé- 
lations sur ses activités dans 
l'armée allemande pendant la 
guerre. Le 9, le chancelier Fred 
Sinowatz démissionne après la 
« défaite» subie par fe Parti 
socialiste, dont le candidat. 
M. Kurt Steyrer, n'a recueilli que 
46,1 % des voix. Il est remplacé 
par M. Franz Vranitzky. 

12 — AFRIQUE DU SUD : 
L'état d'urgence est instauré sur 
l'ensemble du territoire. Cette 
décision du président Pieter 
Botbha ainsi que les milliers 
d'arrestations provoquent la 
condamnation ou Îles « regrets - 
de l'ensemble de la communauté 
internationale : cependant, 
Washington et Londres conti- 
nuent de s'opposer à des sanctions 
économiques contre Pretoria. Les 
violences se poursuivent dans les 

cités noires : du 12 à La fin du 
mois, le bilan officiel s'élève à 
près de 100 morts. 

18-19. — PÉROU : 246 guéril- 
leros du Sentier lumineux sont 
tués au cours de la répression de 
mutineries des trois établisse- 
ments pénitentiaires : la plupart 
ont é1é exécutés après s'être 
rendus, 

22 = ESPAGNE : Le Parti 
socialiste (PSOE) de M. Felipe 
Gonzales, premier ministre depuis 
1982, conserve la majorité abso- 
lue aux Cortes, en obtenant 184 
(— 18) des 350 sièges. 

{ Lire la suite page 8.) 
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25. - ÉTATS-UNIS- 
NICARAGUA : M. Reagan 
obtient que Ia Chambre des repré- 
sentants, à majorité démocrate, 

Daragrayens de 100 milions de 
dollars, dont 70 millions à titre 
militaire. 
25. — SRI-LANKA : Le prési- 

dent Jayewardene présente un 
plan de paix visant à mettre fin au 
conflit entre Cinghalais et 
Tamouls qui a fait au moins deux 
mille morts depuis juillet 1983. 

26-27. — CEE : Le FF. 
européen de La Haye, auquel par- 

ticipent pour la France MM. Mit 
terrand et Chirac, est principale- 
ment consacré au problème 
sud-africain Des sanctions limi- 
tées contre Pretoria ne seront 
décidées le 16 septembre qu'après 
J'échec.de la mission de bons 
‘offices confiée à Sir Gcoffrey 
Howe, secrétaire britannique au 
Foreiga Office. 

29. — MEXIQUE : La Coupe 
du monde de football, commencée 
depuis le 31 mai, s'achève par la 
victoire de l'Argentine, qui bat en 

finale la RFA, vainqueur en demi- 
finale de La France. 

JUILLET 

2 — CEE-ÉTATS-UNIS : La 
Communauté européenne accepte 
que les Etats-Unis continuent 
jusqu'à la fin de l’année d'expor- 
ter du maïs vers l'Espagne pour 
éviter l'entrée en vigueur des 
représailles commerciales annon- 
cées par Washington après 
l'entrée de l'Espagne et du Portu- 
gal dans la CEE. 
2-3, — CHILI : Deux jours de 

grève générale provoquent une 
sept personnes 

sont rh rm étudiant brûlé 
vif, après son arrestation par une 
patrouille de soldats. 

3-4. —- YRANCE- 
ÉTATS-UNIS : M. Mitterrand se 
rend à New-York pour assister 
aux festivités du centenaire de le 
statue de la Liberté Il s’entre- 
tient, le 4, avec M. Reagan. 

4. — LIBAN : Deux cents s0l- 
.dats syriens se déploient à 

en application de 
l'accord conclu mi-juin à Damas 
pour mettre fin aux affrontements 
entre milices musulmanes. Ce 
retour de ee puis juin 182, 
la ne fois depuis juin 
est suivi d'un relatif répit, mais le 
28 juillet, puis le 14 août, à 
Beyrouth-Est ainsi que le 29 juil- 
let et le 8 août, à Beyrouth-Ouest, 
des attentats à la voiture piégée 
font plus de cent morts. 
6 — JAPON : Aux élections 

anticipées, le Parti libéral- 
démocrate (conservateur) de 
M. Yasuhiro Nakasone, premier 
ministre depuis 1982, remporte 
une grande victoire en obtenant 

300 (+ 50) des 512 sièges de la 
Chambre basse. 

7-10. —- FRANCE-URSS : 
M. Mitterrand se rend en visite 
officielle à Moscou, où il est reçu 
avec de grands égards. 

8 — TUNISIE : Le président 
Bourguiba destitue M. Mohamed 
Mzali, premier ministre depuis 
avril 1980, et nomme M. Rachid 
Sfar pour lui succéder. 

9. - FRANCE-NOUVELLE- 
ZÉLANDE : M. Chirac et 
l’ambassadeur de Nouvelle- 
Zélande à Paris signent l'accord 
obtenu le 6 par M. Perez de Cuel- 
lar pour régler le contentieux 

9. — RFA : Karl Heinz Bec- 
kerts, un des dirigeants du groupe 
Siemens spécialisé dans le 
nucléaire, est tué ainsi que son 
chauffeur dans un attentat à la 

Parti communiste. M. Truong 
Chinh, numéro deux du parti, lui 
succède le 4, 

14 — ESPAGNE : Une voi 
ture piégée explose dans le centre 
de Madrid au passage d'un car 
transportant des élèves de la 
garde civile. Cet attentat, qui fait 
dix morts, est attribué aux terro- 
ristes basques de l'ETA militaire. 

19. — FRANCE-ESPAGNE : 
Un réfugié basque arrêté le 18 est 
expulsé selon la ne 

TE ne orne le 
rochement entre Paris et 

adrid dans La Jutte antiterroriste 
et suscitent de vives protestations 
dans les milieux nationalistes bas- 
ques français et espagnols. 

21-23. —- PROCHE- 
ORIENT : M. Shimon Pérès se 
rend au Maroc pour s'entretenir à 
Ifrane avec le roi Hassan II. 
Après cette rencontre, au + carac- 
1tère purement exploratoire », la 
Syrie rompt toute relation avec 
Rabat et le colonel Kadhafi quali- 
fie Hassan II de « trattre ». 

22. — MEXIQUE : Un accord 
est conclu avec le FMI pour met- 
tre en place un plan de sauvetage 
financier d’un montant total de 
12 milliards de dollars. 

23. —- GRANDE- 
BRETAGNE : Mariage du prince 

Andrew, deuxième fils de la reine 
Elizabeth IL, avec M% Sarah Fer- 
guson. 

26. — LIBAN : Le Père Law- 
rence Jenco, prêtre américain 
enlevé à Beyrouth-Ouest le 8 jan- 
vier 1985, est libéré par le Djihad 

islamique, qui le retenait en 

otage. 
27. — THAILANDE : Les 

élections anticipées confortent 
M. Prem Tinsulanonda, premier 
ministre depuis 1980. 

78. — URSS-ASIE : M. Gor- 
batchev, parlant à Viadivostok, 
annonce le retrait d'Afghanistan 
de six régiments soviétiques qui 

iront en effet entre le 15 et le 
31 octobre. A l'égard de la Chine, 
il se déclare prêt à « créer un cli- 
mat de bon voisinage » et envi- 
sage le retrait d'« une grande par- 
tie» des troupes soviétiques de 

28-30. — QUA : Au vingt- 
deuxième sommet de l'Organisa- 
tion de l'unité africaine, qui 
condamne l'Afrique du Sud, 
M. Denis Sassou Nguesso, chef 
de l'Etat congolais, est élu prési- 

AOUT 

3. — MALAISIE : Aux élec- 
tions anticipées canvoquées par le 

mier ministre, M. Mahathir 
Mobamad, le Front national, coa- 
lition de treize partis au pouvoir 
depuis 1974, remporte 148 des 
177 sièges du Parlement. 

4. — PÉTROLE : Les pays de 
l'OPEP renoncent à la < guerre 
des prix» engagée décembre 

+ 1985. Les cours du baril de brut, 
qui avaient chuté de 30 à 9 dollars 

huit mois, remontent ensuite 
aux environs de 15 dollars, 

20. — ÉTATS-UNIS : La 
Réserve fédérale abaisse le taux 
d'escompte de 6 # à 5 % en raison 
du ralentissement de la crois- 
sance : le PNB n’a augmenté que 
de 0,6 % au deuxième trimestre, 
contre 3,8 % au premier trimes- 
tre. Le Japon et la RFA ont refusé 
une baisse concertée des taux, en 
dépit de la pression des Etats- 
Unis, désireux de relancer l'acti- 

Fanirak : les femmes iraniennes se préparent aussi à la guerre. 

vité économique et de réduire leur 
déficit commercial, qui, malgré la 
chute du dollar (6,68 F le 20 à 
Paris), continue de battre des 
records : 18 milliards de dollars 
ea juillet et 175 milliards prévus 
pour 1986, contre 148,5 milliards 
en 1985. 

21. — CAMEROUN : 1887 per- 
sonnes sont tuées par des émana- 
tions de gaz toxiques d'origine 
volcanique aux alentours du lac 
de Nyos, dans le nord-ouest du 
pays. 

29. — LIBYE-MAROC : Le roi 
Hassan IÏ annonce La rupture du 
traité d'union signé le 13 août 
1984 à Oujda avec le colonel 
Kadhafi. 
31 — URSS : Le paquebot 

Amiral-Nakhimov coule au large 
de Novorossisk, en mer Noire, 

1-7. — NON-ALIGNÉS : Au 
huitième sommet des pays non ali- 
gnés réuni à Harare, M. Rajiv 
Gandhi transmet La présidence du 
mouvement à M. Robert Mugabe, 
premier ministre zimbabwéen. 
Z — LIBAN : Le gouverne- 

ment, réuni en «comité de dialo- 

militaire et l'élaboration d’un nou- 
veau pacte nationaL Mais cette 
amorce de dialogue est sans effet 
avant la fin de l'année. 

7. — CHILI : L'état de siège 
est décrété après que le général 
Pinochet a échappé à un attentat, 
qui a fait cinq morts. 

11. — POLOGNE : Le gouver- 
nbrment décide Ja libération de 
tous les prisonniers politiques : 
255 détenus bénéficient de cette 

Le terrorisme et l'implication de la Libye et de la Syrie 

7. — Le président Reagan, 

un Bosing-727 de la TWA, quel 

ques minutes avant l'atterrissage à 
Athènes. L'attentat, qui fait quatre 
morts, est revendiqué par una 
organisation palestinienne incon- 
nue, 

5. - Une discothèque de 

16. — Dix-huit bombardiers 
F-111, venant des bases améri- 
çaines en Grande-Bretagne après 
avoir été ravitaillés on vol, atta- 
quent le quartier général et des 
sinstallations terroristes » à Tri- 
PO, la capitale Ebyenne. D'autres 
appareils, qui ont décolté des 

ghazi, Washington annonce la 
perts d'un F-111 avec ses deux 

raprésailes 
exercées au Liban contre des 
otages américaine et britanniques 

‘ en raison du soutien 
Londres au raid américain en 

. — Les pays de la CEE 
décident de réduire les effectifs des 
ambassades fibyennes et de ren- 
forcer le contrôle des activités 
Bbyennes en Europe. 

. taine blessés. Les quatre 
terroristes, qui seraient d'origine 

sont arrêtés ainsi 
qu'un suspect libyen. 

6. — Deux terroristes pénè- 
trent dans une synagogue d'istan- 
bul (Turquie) et tirent sur la tren- 
taine de fidèles en prière : vingt et 
une personnes sont tuées ainsi que 
les deux terroristes. Le groupe 

palestinien dissident d'Abou Nidat 
est mis en Cause par lsraël, 

ménager Damas. Washington 
annonce aussi des sanctions le 
14 novembre. 

DÉCEMBRE 

25. — Un Bosing-737 irakien, 
détoumé entre Bagdad et Amian 

11-12 — PROCHE-ORIENT : 
M. Hosni Moubarak et M. Shi- 
mon Pérès se rencontrent à 
Alexandrie, pour le premier som- 
met israélo-égyptien depuis 1981, 

la conclusion d'un accord 
d'arbitrage sur le litige frontalier 
de Taba. 

16 — AFRIQUE DU SUD : 
177 mineurs meurent asphyxiés 
après un incendie dans la mine 
d'or de Kinross. 

16-19. —- FRANCE- 
INDONÉSIE : Visite officielle de 
M. Mitterrand ea Indonésie. 
20. —- COMMERCE INTER- 

NATIONAL : La conférence 
ministérielle da GATT (Accord 
général sur les tarifs douanicrs et 
le commerce), réunie depuis le 15 
à Punta-del-Este (Uruguay), par- 
vent un accord ur Lancet 

aouves! négocia- 
tions les multilatérales. 

20. — FINANCES MON- 
DIALES : Les ministres des 
finances de la CEE, réunis à Gie- 
neagles, en Ecosse, décident de 
freiner la chute du dollar, alors 
quel le refus réitéré de la Bundes- 
bank de céder aux pressions amé- 
ricaines en abaissant ses taux 
d'intérêt a provoqué une hausse 
du deutschemark. 

22. — LIBAN : Le Conseil de 
sécurité de l'ONU adopte, par 
14 voix et 1 abstention, celle des 
Etats-Unis, la résolution française 
demandant le retrait d'Israël du 
sud du Liban et le déploiement de 
la FINUL le long de la frontière 
israélienne, alors que les «çcas- 
ques bleus» français sont en 
butte depuis six semaines au har- 
cèlement des extrémistes chiites 
pro-iraniens. Le 26 novembre, 
l'ONU décide la réduction du 
contingent français de 1380 à 
520 soldats. 

ses - ÉTATS-UNIS  : 
M. Reagan met son veto aux 
sévères sanctions contre ee 
du Sud votées par le 
Mais la Chambre des 

tants, le 29, et le Sénat, le 2 octo- 
bre, rejettent le veto présidentiel. 

27. = ÉTATS-UNIS : La 
réforme fiscale est définitivement 
approuvée par le Congrès. 

.  OCTOBRE 

10. — RFA : Gerald von 
Braunmübl, directeur politique 

10. — SALVADOR : Un trem- 
blement de terre à San-Salvador 
fait plus de mille morts. 

15, a as s Le 
au pouvoir dl 

le coup d'Etat de mars 1982, rene 
porte l'élection présidentielle, 
boycottée par l'opposition et = 
chée par la fraude. 

15. — ISRAÉL : Un attentat à 
la grenade de du Mur des 
lamentations à Jérusalem fait un 
mort et soixante-neuf blessés. 
Revendiqué par l'OLP, il est 

suivi, le 16, d'un raid de repré- 
sailles israélien contre un camp 
palestinien au sud du Liban. 
Après la destruction d'un des 
chasseurs-bombardiers, une auda- 
cieuse opération héliportée per- 
met le sauvetage d'un des deux 
ue l’autre est fait prisonnier 
la milice chiite Amal, 

F7. - JEUX OLYMPI- 
QUES : Le Comité international 
olympique désigne Albertville 
(France) pour accueillir en 1992 

les Jeux d'hiver et préfère Barce- 
lone (Espagne) à Paris pour les 
Jeux d'été. 

19. = MOZAMBIQUE : 
Samora Machel, che” de TEtat 

l'indépendance proclamée 
en 1975, est tué dans un accident 
d'avion, dans le nord de l'Afrique 
du Sud. M. Joaquim Chissano lui 
succède le 3 novembre. 

écrivain juif américain d'expres- 
sion française. 

15. — PHYSIQUE : MAL Ernst 
Ruska et Gerd Binnig (RFA), 
M, Heinrich Rohrer (Suisse). 

Lee il M John 
Charles Polanyi (Canada 

16. — ÉCONOMIE : ns James 
MeGüll Buchanan (Etats-Unis). 

16. — LITTÉRATURE : Wole 
Soyinka (Nigérie). li est le pre- 
me écrivain africain à obtenir la 

20. — ISRAËÉL : M. Itzhak 
Shamir succède à La tête du gou- 
vernement d'union nationale à 
M. Shimon Pérès. 

23. — CENTRAFRIQUE : 
L'ex-empereur Bokassa, renversé 
en septembre 1979 et condamné à 
mort par contumace en décembre 
1980, regagne clandestinement 
Bangui, où il est incarcéré. Son 
procès commence le 15 décembre. 

ÉTÈNE eee ne 
BRET 3: Une importante 
libéralisation de La réglementation 

* des activités financières entre 
es à la City de Londres. 

— ITALIE : Près de deux 
ds représentants de douze reli- 
gions participent à Assise à la ren- 
contre internationale de prière 
pour la paix organisée Jean- 
Paul IT. Fe 

27-28. — FRANCE-RFA : Un 
accord destiné à accroître les rela- 
tions culturelles est conclu à 
l'issue du quarante-huitième som- 
met nent fra: 3 nco-allemand 

31. — FINANCES MON- 
ALES : La baisse d'un demi- 

point du taux d'escom, pte japo- 
mais, ramené à 3 % is la 
pression de Washington, s’accom- 
pagne d'un accord amériçano- 
Japonais de stabilisation des 
parités entre le yen et le dollar. 

NOVEMBRE 

— RHIN : L'incendie des 
entrepôts du groupe chimique 

; à Bâle (Suisse) est suivi 
d’ane grave pollution du Rhin. 
| 2. — LIBAN : M. David 

otage américain déteau depuis le 28 mai 1985, est libéré par le Djihad islamique, 
4. — ÉTATS-UNIS : Aux ms «à mi », mai -8ré l’intense campagne de 

Fu t: le d. sen ils ont d : jees @ 8) sur 100 us 60 sièges (+ 7) sur 435 à la Chambre des tante, Mais 24 (+ 8) des 50 républi £Souverneurs sont 

.. 



13-15. — ppA 
AFRIQUE : Le treizième suce 
franco-africain à Lomé (Togo) 
ést surtout consacré eu confiit 
tchadien après les ralliements au 
président Hissène Habré d'une 
Partie de l'opposition tchadianne 
dont M. Goukouni Oucdder et ses 
Partisans. M. Mitterrand se rend 
Sa visite officielle les 12 et 13 en 
Guinée, les 15 ct 16 au Mali, jes 
17 ct 18 an Burkina, tandis que 
M. Chirac fait deux escales, je 
13 an Congo et le 15 en Côte- 
d'Ivoire. 

: Li BRÉSIL : Aux élec- 
tions, le parti du président Sarney 
obtient 22 des 23 postes de gou- 
verneur ainsi que la majorité 
absolue à l'Assemblée consti- 
tuante. 

. 23. — AUTRICHE : Aux élec- 
tions législatives anticipées, le 
Parti iste, au pouvoir depuis 
1970, obtient 80 des 183 sièges 
(- 10), le Parti libéral, 18 (+ 6), 

et les Verts font leur entrée au 
Parlement avec 8 élus. Le nou- 
veau gouvernement n'est pas 
constitué avant la fin de l’année, 

24. — LIBAN : La conquête 
par les Palestiniens du village de 
Magdouché, au sud-est de Saïd, 
relance la «guerre des camps» 
qui oppose depuis le 30 septembre 
les Palestiniens aux miliciens 
chütes d'Amal et se poursuit 
jusqu'à la fin de l’année en dépit 
des multiples tentatives de média- 
tion. 

25. — ÉTATS-UNIS  : 
M. Reagan décide La constitution 
d'une commission spéciale 
d'enquête sur les ventes secrètes 
d'armes à l'iran, qui provoquent, 
depuis leur révélation, le 4, une 
grave crise politique à Washing- 
ton. Sont aussi annoncés la démis- 
sion de l'amiral John Poindexter, 
conseiller du président pour les 
affaires de sécurité nationele, et 
le limogcage d'un de ses collabo- 
rateurs, le lieutenant-colonel Ol- 
ver North, qui aurait organisé à 
l'insu du président le transfert de 
fonds provenant des ventes 
d'armes à l'Iran au bénéfice des 
«contras> nicaraguayens Alors 
que sa cote de popularité subit 
une chute de 66 % à 43 % en un 
mois, M. Reagan doit accepter, le 
2 décembre, La nomination d'un 
procureur et la mise en 
place d'une commission d'enquête 
parlementaire. 

27. — PHILIPPINES : La 
guérilla communiste accepte le 
cessez-le-feu proposé par 
Mrs Aquino. 

| 1986 dans le monde 

DÉCEMBRE 

5-6. - CEE : Conseil euro- 
Péen à Londres. 

9. — URSS : Anatoli Mart- 
Chenko, l'un des dissidents les 
plus connus, meurt en prison. 

IL - AFRIQUE DU SUD : Pt: 
Une censure encore plus stricte 
est imposée à la presse, accusée 
d'entretenir un «climat révolu- 
tionnaire ». En 1986, Ies violences 
ont fait 1 300 morts en onze mois. 

1L — TCHAD: De violents 
combats reprennent dans le Nord 
après une offensive des forces 
libyennes. Pour la contrer, 
l'armée tchadienne envoie des 
renforts et l'aviation française 
Parachute du matériel militaire, 
mais ke président Hissène Habré 

15. — TRINITÉ-ET- 
TOBAGO : Aux élections législa- 
tives, l'Alliance nationale pour la 
reconstruction (NAR) obtient 33 
des 36 sièges du Parlement, 
contre 3 au Mouvement national 
populaire (PNM), au pouvoir 
depuis trente ans. 

16. — CEE : Les ministres de 
l'agriculture des Douze décident 
une réduction de la production 
laitière et des prix de la viande 
bovine. à 

17-19. — URSS : Des émeutes 
nationalistes au Kazakhstan sont 

3 4 

évoquées par les médiss soviéti- 
ques. 

18. — VIETNAM : Le 
€ congrès du Parti communiste 
s'achève sur le nomination comme 
secrétaire général de M. Nguyen 

- Van Linh, après la < démission » 

19. — URSS : Andreï Sakha- 
rov, assigné à résidence à Gorki 
depuis janvier 1980, est autorisé à 
regagner Moscou, où il arrive le 

29, — PÉTROLE : Les pays 
de l'OPEP, sauf l'Irak, fixent des 
plafonds à leur production pour 
ne  eiR 

23. — ÉTATS-UNIS: L'avion 
i Voyager réussit à 

faire en neuf jours le premier tour 
du monde sans escale et sans ravi- 
taïillement. 

26. —- CHINE: Les avtorités 
restreignent le droit de manifester 
à Pékin et à ji, alors que 
depuis le début du mois les étu- 
diants revendiquent plus de démo- 
cratie et de liberté dans une 
dizaine de villes universitaires. 
Mais de nouvelles manifestations 

ont lieu, en particulier à Pékin. 

30. — LIBAN: L' nisa= 
tion des opprimés sur terre 
annonce à’ Beyrouth l'«exécu- 
tion » de trois otages juifs. 

Les personnalités disparues 

14, — Daniel Balavoine, chan- 
teur, et Thierry Sabine, organisa” 

22. — Claude Hettisr de Boïs- 

lambert, ancien chancelier de 

l'ordre de la Libération. 
28, — Olof Palme. 

10. — Ray Milland, acteur et 
réalisateur américain. . 

48. — Bemard Malamud, écri- 
vain américain. 

30. — James Csgney, acteur 
américain. 

15. — Jean Genet, écrivain. 

17. — Marcei Dassault, 
constructeur d'avions, député, 

éloge funèbre, le 22, aux Inva- 
lides. 8 

20. — Jean-Jacques Gautier, 
critique dramatique st romancier, 
da l’Académie française. 

23. — Mircsa Eliade, écrivain d'origi . 

23. — Otto Preminger, 
ï in. 

24, — La duchesse de Wind- 
sor. Elle ègue l'essentiel de 5e 

AOUT 

26. — Raymond Abellio, écri- 
vain. 

81. — Uhro Kekkonen, chef de 
l'Etat finlandais de 1956 à 1981. 
31. — Henry Moore, sculpteur 

anglais. 

8. — Viatchesiav Molotov, 

étrangères de 1939 à 1949 et de 
1953 à 1956. 

28. — Andreï Tarkovsky, iné pe) 

29. — Harold Macrillan, pre- 
mer ministre britannique de 1957 
à 1963. 

FRANCE 
JANVIER 

3. — Prise de contrôle par le 
groupe Hersant du Progrès de 
Lyon et de l'Union de Reims. 

16 — M. Chirac et M. Leca- 
auet signent la plate-forme 
RPR-UDF, qualifiée, le 17, par 
M. Mitterrand, lors d'un «ra5- 
semblement » au Gtand Quevilly 
(Seine-Maritime), de « pro- 
gramme des riches contre les 
pauvres ». 

FÉVRIER 

7. = M. Mitterrand, à Lille, 
devant vingt mille personnes, 
appelle « le peuple de France » à 
« préserver ses conquêles ». 
L'opposition lui reproche de se 
conduire en chef du PS. 

19. — M. Robert Badinter est 
nommé président du Conseil itutionnel 

20. — La « 5», première chaîne 

truction des communistes, La loi 
est considérée comme définitive- 
ment adoptée après que le gouver- 
nement eut engagé sa responsabi- 
lité pour la troisième fois devant 
les députés. 

2 — M. Mitterrand interrogé 
sor TF1, déclare qu'il refusera 
d'être « un président au rabais » 
et souligne : «Je préférerais 
renoncer à mes fonctions que 
renoncer aux compétences de ma 
fonction ». 

S. — Hachette prend le contrôle 
d'Europe 1 en rachetant les parts 
de Y'Etat. 

13, — M. Mitterrand inaugure 
la Cité des sciences et de l'indus- 
tris de La Villette. 

16 — Aux élections Jlégisla- 
tives, qui ont lieu à la proportion- 
nelle à un tour, la droite obtient 
291 des 577 élus, dont 147 RPR 
et 114 UDF. Le Front national 
recueille 35 sièges, autant que ie 
PC, et la gauche non communiste, 
216. dont 196 pour le PS. 

16, — Les élections régionales 
ont lieu pour la première fois au 
suffrage universel. Le 21, la 
droite emporte 20 des 22 prési- 
dences de conseils régionaux 
métropolitains. 

17. = M. Mitterrand, dans une 
déclaration radio-télévisée, prend 
acte de la victoire d'une « majo- 
rité nouvelle > et assure que la 
cohabitation ne peut réussir que 
«dans le respect scrupuieux de 
nos institutions et la volonté com- 
mune de placer au-dessus de tout 
l'intérêt national ». 

20. — M. Chirac est nommé 
premier ministre par M. Mitter- 
rand. Son gouvernement com- 
prend 40 membres, dont 20 RPR 
et 17 UDF. M. Balladur, chargé 
de l'économie, des finances et de 
la privatisation, est ministre 
d'Etat. 

20.— M. Chirac fait, à l'Hôtel 
de Ville de Paris, avant que la 
composition de son gouvernernent 
ne soit rendue publique, une 
déclaration qui fixe les limites de 
la cobabitation et annonce le 
recours aux ordonnances. Le 26, 
en conseil des ministres, M. Mit- 
terrand précise, à propos des 
ordonnances, qu'il n'en acceptera 
qu’« en nombre limité et sur des 
sujets précis ». et qu'en matière 
sociale il ne signera que celles qui 
présenteront «un progrès par 
rapport aux acquis ». 

AVRE. 

2 — Ouverture de la Jépisie- 
ture : M. Jacques Chabän-Delmas 
est élu président de l'Assemblée. 

6. — M. Baliadur annonce les 
mesures d'accompagnement de la 
dévaluation du franc décidée à 
Ootmarsum (Pays-Bas). 

8. = M. Mitterrand, dans un 
message adressé au Parlement, 
demande au premier ministre de 

ne pas « réduire à l'excès la déli- 
bérarion des Assemblées ». 

9. — Le conseil des ministres 
approuve le projet de oi d'habili- 
tation autorisant le gouvernement 
à prendre par ordonnances des 
mesures économiques et sociales, 
dont Ia privatisation des entre- 
prises publiques du secteur 
concurrentiel : seront concernées, 
dans un délai de cinq ans, Havas, 
Elf-Aquitaine, les banques ct 
com! jes d'assurances nations 
lisées en 194$ ainsi que les ban- 
ques et entreprises nationalisées 
en 1982. M. Mitterrand précise le 
type d'ordonnances qu'il ne signe- 
rait pas. 

9. = Le projet de loi rétablis- 
sant Je scrutin majoritaire pour 
l’élection des députés et autori- 
sant le gouvernement à découper 
par ordonnances les 577 nouvelles 
circonscriptions est adopté en 

10, — M. Chirac obtient la 
confiance de l'Assemblée natio- 
nale par 292 voix contre 285. Le 
9, dans sa déclaration de politique 
générale, il a présenté le pro- 
gramme de son gouvernement et 
déclaré : « Notre nouvelle fron- 
tière, c'est l'emploi ». 

10. — Bertrand Poirot-Delpech 
est élu à l'Académie française au 
fauteuil de Jacques de Lacretelle. 

16. — Le conseil des ministres 
approuve un projet de loi de 
finances rectificative qui prévoit 
une amnistie fiscale et douanière 
pour les capitaux rapatriés ainsi 
que la suppression de l'impôt sur 
jes grandes fortunes. 

23. — M. Chirac, invité de 
« L'heure de vérité » sur 
Antenne 2, affirme sa « totale 
responsabilité » dans la détermi- 
nation et la conduite de l’action 
gouvernementale. 

28. — M. Michel Aurillac 
annonce que de « graves malver- 
sations » ont été découvertes dans 
la gestion du Carrefour du déve- 
loppement, association dépendant 
du ministère de la coopération, 
créée en juin 1983 lorsque 
M. Christian Nucci était ministre. 
IL se révèle que 28 millions de 
francs ont disparu et un mandat 
d'arrêt est lancé le 9 juillet contre 
M. Yves Chalier, ancien chef de 
cabinet de M. Nucci et trésorier 
de l'association, qui s'est enfui de 
France. Pendant l'êté, les rebon- 
dissements se multiplient mettant 
de plus en plus en cause la gestion 
de M. Nucci lorsqu'il était 
ministre. 

4-5. — MM. Mitterrand et 
Chirac participent tous deux au 
sommet de Tokyo. 

12 — M. Georges Marchais 
annonce qu'il ne sera pas candidat 
à la prochaine élection présiden- 
vielle. 

13. — M. Chirac enpage la res- 
ponsabilité de son gouvernement 
sur Je projet de loi d'habilitation 
économique et sociale, en affir- 

déposée par les socialistes 
n'obtient, le 16, que 251 voix. Le 
débat commence dès le 21 au 
Sénat, où la gauche présente 
encore de nombreux amende- 
ments. La loi est définitivement 
votée le 2 juin, puis avalisée le 
26 juin par le Conseil constitu- 
tionnel, sous de « suricies réserves 
d'interprétation ». 

14. — M. François Léotard pré- 
sente les grandes lignes du projet 
de loi sur la communication. La 
privatisation de TF 1 suscite des 
réactions hostiles au sein de la 
gauche ainsi que parmi les profes- 
sionnels de l'audiovisuel er les 
téléspectateurs. 

14. — Le conseil des ministres 
approuve Je projet de loi relatif à 
la suppression de l'autorisation 
administrative de licenciement 
Les députés commencent, le 29, à 
examiner ce projet qui suscite 
l'opposition de la gauche et des 
syndicats. Le texte est voté, le 
8 juin, en dépit de ce que M. Phi- 
lippe Séguin qualifie d° « obstruc- 
tion sysiématique » de la gauche. 
Les députés socialistes déposent 
une motion de censure qui 
n'obuient, le 11, que 251 voix. La 
loi est définitivement votés le 
25 juin. Le patronat et les syndi- 
cats se retrouvent à partir du 
9 juillet pour des négociations sur 
les procédures de licenciement. 

15. — M. Balladur annonce une 
série de mesures financières, dont 
la baisse du taux de rémunération 
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de l'épargne (de 6% à 4,5%) et la 
levée presque totale du contrôle 
des changes. 

17. = M. Robert Vigouroux est 
élu maire de Marseille pour suc- 
céder à Gaston Defferre décédé le 
7. Une très vive lutte a divisé le 
PS marseillais entre « deffer- 
ristes » et partisans de M. Michel 
Pezet. : 

18. — M. Mitterrand, à l'occa- 
sion de son pèlerinage annuel à 
Solutré, se pose en « arbitre ». 

20. — M. Chirac engage devant 
l'Assemblée nationale la responsa- 
bilité de son gouvernement avant 
que le débat ne s'engage sur la 
réforme électorale. La motion de 
censure déposée par les socialistes 
ne recueille, le 22, que 284 des 
289 voix nécessaires (212 PS, 
35 PC, 33 FN et 4 nominscrits). 
La loi est définitivement adoptée 
par le Sénat le 4 juin, et ls Conseil 
constitutionnel déclare, le 2 juil 
let, qu'elle est conforme, sous de 
« strictes réserves d'interpréta- 
tion ». 

22. — Les textes rétablissant 
l'anonymat pour les transactions 
sur l'or sont publiés au Journal 
officiel. 

26. — La Bourse de Paris, dont 
l'indice, en hausse de 100 % 
sept mois, culminait, le 15, au 
niveau record de 411,3, chute de 
6,7 % en une seule séance. Mais 
les cours remonteront en août et 
en décembre. 

28. — Le conseil des ministres 
approuve quatre projets de loi sur 
la sécurité qui concernent la 
répression du terrorisme, la lutte 
contre la criminalité et la délin- 
quance, les contrôles et vérifica- 
tions d'identité ainsi que l’applica- 
tion des peines. Les mesures 
prévues suscitent l'inquiétude des 
défenseurs des droits de l'homme, 
de même que le renforcement de 
fa présence policière et Ia multi- 
plication des contrôles dans les 
grandes villes, qui s'accompa- 
gnent de plusieurs bavures, en 
perticulier le 5 juillet rue de 
Mogador à Paris (mort de Loïc 
Lefebvre, vingt-huit ans) et le 
30 juillet à Fontenay-sous-Bois 
(mort de William Normand, 
vingt-quatre ans). 

28. — M. Léotard, invité de 
« L'heure de vérité» sur 
Antenne 2 et interrogé sur l'élec- 
tion présidentielle, déclare: « 4/ 
faudra compter avec moi » 

4. — M. Jospin, invité de 
“L'heure de vérité» sur 
Antenne 2 souhaite que + /a 
coexistence institutionnelle aille 
jusqu'en 1988 ». 

11. — Le conseil des ministres 
approuve un projet de loi qui 
redéfinit les conditions d'entrée, 
de séjour et d'expulsion des étran- 
gers en France. M. Mitterrand 
émet d° « extrêmes réserves » Sur 
ce projet, qui est aussi critiqué 
par les autorités religieuses et par 
les défenseurs des droits de 
l’homme. 

23. —- Mme Michèle Barzach 

en cessation de paiement après La 
décision prise par M. Alain Made- 
Lin de supprimer les aides excep- 
tionnelles de restructuration ver- 
sées par l'Etat. M. Madelin 
annonce un «plan sociel ambi- 
tieux » en faveur des six mille 
huit cou salariés et PE sites 
concernés : Dunkerque, La Seyne 
et La Ciotat. 

25. — Le conseil des ministres 
approuve le projet de loi de 
M. Méhaignerie sur le logement : 
il prévoit l'abrogation de la loi 
Quilliot de 1982 et l'extinction 
progressive de la loi de 1948, 

JUILLET 

1. = M. Séguin annonce des 
mesures contre le déficit prévu de 
la Sécurité sociale : la cotisation 
vieillesse des assurés est a: 

tée à partir du ler août et une loi 
instituant deux prélèvements fis- 
caux de 0,4 % en 1987 et en 1988 
est définitivement votée par le 
Parlement le 5 août, 
Z — Le groupe natjonalisé 

CGE et le groupe américain ITT 
annoncent leur intention de 
fusionner leurs activités de 16]é. 
communication. 

{Lire la suite page 10.) 
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1985 dans le monde 

FRANCE 
{Suite de la page 9.) 

& — Le Conseil constitutionnel 
annule deux dispositions de La lai 
de finances rectificative pour 
1980 votée le 24 jun 

9..— La loi modifiant le starut 
de la Nouvelle-Calédonie est défi- 
nitivement adoptée par l'Assem- 
blée nationale dans la version 
votée le 10 juin par le Sénat. Bien 
que le projet présenté en conseil 
des ministres, le 21 mai, eût sus- 
cité la « profonde inquiétude » de 
M. Mitterrand, les socialistes ne 
saisissent pas le Canseil constitu- 
tüionnel après les amendements 
introduits an Sénat. 

11. — Le projet de loi sur 
l'enseignement supérieur, qui 
abroge la loi Savary de 1984, est 

Le Sénat le votera en première 
lecture le 30 octobre. 

4, - M. Mitterrand annonce, 
sur TF 1, son refus de signer 
Fordonnance prévoyant la privati- 
sation de soixante-cinq groupes 
industriels et financiers. 
M. Chirac ayant déclaré à la télé- 
vision, le 16, ne pas vouloir 
«engager une crise politique >», 
une loi reprenant le texte de 
l'ordonnance est présentée, le 23, 
au Parlement et, grâce à une pro- 
cédure d'urgence, définitivement 
votée dès le 31. 

‘16 — Le conseil des ministres 
RHROUrE l'ordonnance sur 
‘emploi des jeunes, qui prévoit 

des exonérations de cotisations 
pan pour les entreprises qui 

recrutent un salarié ou un sta- 
giaire de seize à vingt-cinq ans. 

° 21.-M. varie 
conférence de presse, 

Jaire des me .. 
« Avant la fin de l'année, la 
France aura un autre système de 
valeurs que celui sur lequel elle 
us précédemment », affirme- ti 

23. — Les présidents de douze 

29. — Le Conseil constitution- 
nel annule deux dispositions 
essentielles de La loi modifiant le 
régime juridique de le presse 
écrite : il considère que cette loi, 
d'origine sénatoriale, ne garantit 
pas le respect du pluralisme 
qu’elle est censée imposer. 

AOUT 

2 — Deux décrets qui résilient 
les de la «5» et de 
‘TV 6 paraïssent au Journal offi- 
ciel. 

6. — L’ordonnance sur le « tra- 
vail différencié » est approuvée en 
conseil des ministres. 

13. — La session extraordinaire 
du Parlement, ouverte le 1x juil- 
let, s'achève avec l'adoption défi- 

aitive de La loi sur la liberté de 
communication. Le projet de 
M. Léotard a été profondémment 
modifié, surtout au Sénat, du 
25 juin au 24 juillet. 

18. — A Toulon, quatre per- 
sonnes, qui préparaient un atten- 
tat raciste, sont tuées par l'explo- 

sion de leur bombe. 

27. — M. Chirac se rend en 
Det US à 

Wallis-et-Futuna. Dans un 
lg be 
la conciliation entre les commu- 
nautés calédoniennes. 

29. — M. Raymond Barre 
confirme que, en dépit de « l'agi- 
tation politicienne renaissante » 
il se tiendra « à l'écart de l'inter- 
mêde  politico-constitutionnel » 
actuel 

3. — Le Conseil constitutionnel 
. valide l'essentiel des quatre lois 
sur la sécurité et de la loi sur les 
conditions d'entrée et de séjour 
des étrangers, qui, du 24 juin au 
3 juillet, puis du 9 au 16 juillet, 
ont suscité une réelle discussion à 
l'Assemblée nationale entre la 
droite et la gauche. 

15. — Le conseil des ministres 
adopte le projet de budget pour 

la défense, à l'emploi et à la sécu- 
rité, et prévoit une baisse 

moyenne de 3 % de limpèt sur le 8 

‘18. — Le Conseil constitution d! 

revenu. 

nel annule deux articles de la loi 
sur la liberté de communication : 
il juge que le pluralisme n'est pas 
assez bien protégé. Une loi limi- 
tant les concentrations dans 
l'audiovisuel et dans la presse est 
présentée au Parlement et défini- 
tivement votée le 12 novembre. 

28. — Aux élections sénato- 
riales, la majorité remporte 89 
(+ 19) des 120 sièges à pourvoir : 
le RPR, avec 77 sièges (+ 18), 
devient le premier groupe du 
Sénat ; au sein de l'UDF, ke PR 
(+ 5) progresse aux dépens des 
centristes. La gauche recule: Le 
PC, avec 15 sièges (— 9), 
conserve de justesse son groupe 
sénatorial. 

28. — A l'élection législative 
organisée en Haute-Garonne 
après l'annulation par le Conseil 
constitutionnel, le 8 juillet, des 

résultats du 16 mars, la liste 
RPR-UDF conduite par 
M. Dominique Baudis, maire de 
Toulouse, retrouve quatre 
députés, comme la liste PS 

conduite par M. Lionel Jospin. 

OCTOBRE 

2 — M. Mitterrand refuse de 
signer les ordonnances sur le 

Le terrorisme et les otages français au Liban 

attentats, comme ceux du 
7 décembre 1985, sont revandi 

par un Comité de solidarité 
avec les prisonniers politiques 
arabes et du Proche-Orient 
{CSPPA], qui réclame la Kbération 
de trois terroristes détenus en 

20. — Une bombe explose dans 
la galerie Point Show, aux 
Champs-Elysées, au moment où 
est rendue publique la composition 
du gouvernement de M. Chirac. 
Cet attentat, qui est aussi revendi- 
qué por le CSPPA, fait deux morts 
et vingt-huit blessés. 

21. - M. Chirac annonce «un 

Français à faire preuve «de cou 
rage, de calme et de civisme ». 

28. — André Ofvier, un des 
principaux responsables d'Action 

directe, est arrêté à Lyon, ainsi que 
deux autres personnes. 

AVRIL 

15. — Un attentat manqué, 
visant M. Guy Brana, vica- 
président du CNPF, est revendiqué, 
le 19, par Action directa. 

16. — Après le raid américain en 
Libye et après la publication, le 15, 

tage » at appelle les Français à faire 
preuve d'e une totale unité ». 
L'opposition comme la majorité 

moyen-orientala française. 
M. Chirac, avant d'aller accueïlir 

semercie * les Souvérnements 

ravandiqué, le 11, par Action 
drecte. 

10. — Georges Abdallah est 
condamné à quatre ans de prison 
pour usage de faux papiers et 

d'armes et d'explosifs. 
L'ernbassade des Etats-Unis mani 
feste sa «surprise» devant la 

4-17. — Six actions terroristes 
sont commises à Paris par le 
CSPPA: 

— k4, 3 18h 30, une tenta- 
tive manquée dans une rame du 
RER à la station Gare-de-L'yon ; 

— le 8, à 18 h 55, dans le 
bureau ds posts de l'Hôtel de Ville 
de Paris : 1 mort, 18 blessés ; 

— le 12, à 12 h 30, à la cofété- 
ra du supermarché Casino, dans le 
centre commercial des Quatre- 
Temps, à la Défense : 41 blessés ; 

— le 14, à 17 h 30, au Pub 
Renault sur les Champs-Etysées : 
deux gardiens de la paix sont tués 
et un maître d'hôtel de l'établisse- 
ment est blessé. Ils avaient 

la bombe au sous-20l ; 

- 15, à 13h55, au rez-de- 
chaussée de Ia préfecture de 
Pofice, dans la salle de. délivrance 
des permis de conduire, dans l'&e 
de la Cité : 1 mort, 51 blessés: 

— le 17, à 17 h 25, devant le 
magasin Tati, rue de Rennes : 
‘7 morts, 51 blessés, 

A partir du 5, les mesures de 
A à de re co CU 
capitale et des consignes de « 
fance » sont données par les BU 
rités à la population, tandis que les 

ment favorables à la fermeté. 
M. Chirac annonce, le 14, une série 
da mesures antiterroristes : Le 
est rendu obligatoire pendant 
ro bou tout ls éraiges (CEE 
et Suisse exceptées). , 

18, — Au Liban, rattaché mR- 
toire français, le colonel Cixistian 

Goutierre, est assassiné à 

18. — M. Chirac exprime, dans 
une déclaration télévisée, sa 
volonté de « ne céder en aucun cas 
eu chantage », tandis que l'enquête 
policière s'oriente vers les trois 
frères de Georges Abdallah, soup- 
çonnés d'avoir commis les atten- 
tats de Paris. Cependent les révé- 
lations de la presse sur les 
contacts établis avec Damas pour 
favoriser une trêve des attentats 
provoquent des interrogations, 
tant au sein de l'opposition que de 
la majorité, sur la Cohérence de de la 
politique du gouvernement au 
Proche-Orient. 

ments partlulers CoMeat tueurs 
céder le pas à la sofdarité contre le 
crimes, tandis que l'UDF affirme 

10. — MM. Marcel Coudari et 
Camille Sontag, enlevés à 

les 27 février et 
7 mai, ‘sont libérés par l'OJR. 
Le 11, venant de Damas, les deux 

DÉCEMBRE 

, — M. Alain Peyrefitte 
échappe à un attentat qui pourrait 
avoir été commis par Action 

4-7. — Jean-Paul II se rend à 
Lyon et dans sa région pour son 
troisième voyage en France, 

13. — M. Mitterrand, en visite 
au camp militaire de Caylus 
(Tarn-et-Garonne), réaffirme son 
autorité en matière de défense et 
maintient le doute sur sa candida- 
ture à l'élection jelle de 
1988. Le 14, M. Michel Rocard 
confirme la sienne. 

15. — Le conseil des ministres 
Por deux PR 

visant à favoriser la participation 
des salariés à l’entreprise. 

15. — Le bureau exécutif du PS 
approuve la proposition de 
M. Jospin d'avancer au printemps 
la date du in congrès 
pour l'automne 1987, afin 
socier la réflexion sur le _. 
gramme de la tion du can- 
didat socialiste à l'élection 
présidentielle, 

15 — MM. Giscard d'Estaing 
et Barre se rencontrent en tête à 
tête pour La prémière fois depuis 
mai 1981. ! 

en +situation ‘irrégulière», sont 
renvoyés dans leur pays à bord 
d'un avion charter. 

21. — Les négociations 

sur un accord, qui n’est signé que 
par le CNPF, la CFDT, la CFTC 
et FO, mais pas par la CGT, ni 

21. — La grève dans la fonction 
publique et le secteur public, pour 
la défense des salaires et de 

ES GE 

S. — Le conseil des ministres 
approuve le projet de loi de pro- 
grammation militaire 1987-1991. 

L’arrestation de M. Yves 
Chalier, qui s'est livré à la justice, 

relance l'affaire du Carrefour du 
développement et fait naître une 
polémique autour du ra re 
passeport », provenant DST, 
qui, selon Je Monde du 13 déceme 
bre, lui aurait été remis avec 
l'autorisation de M_ Pasqua. 

18 — M. Séguin présente un 
plan de redressement de la Sécu- 
rité sociale qui prévoit 9 milliards 
de francs d'économie. 

19. — Le conseil des ministres 
- approuve le projet de loi de 

. Albin qui prévoit 

rand indique qu'il « x'approuve 
pas »-ce.projet, qui suscite aussi 
l'opposition de la gauche et de 
can députés bar 

Manifestation à la mémoire de Meïik Oussokine, le 10 décembre à Paris. 

2% — Deux cent mille per- 
sonnes manifestent à Paris à 
l'appel de la FEN et du PS contre 
la politique scolaire et universi- 
taire. 

26. — L'ordonnance sur la 
liberté des prix et le droit de la 
concurrence est approuvée en 
conseil des ministres. 

30. - M. Chirac, sur TFI, 
estime qu'il est « naurel» et 
-« légiime- que M. Mitterrand 
« dise ce qu'il pense », mais 

affirme qu'« aucune » de ses déci- 
sions n’en a été changée. 

DÉCEMBRE 

3. — La Commission nationale 
de la communication et des 
libertés (CNCL), entrée en fonc- 
tions le 12 novembre, nomme les 
présidents de chaîne. La gauche 
les jee trop proches de la majo- 
rit 

4. —. Jean-Louis Curtis est élu à 
TAcadémie française au fauteuil 
de Jean-Jacques Gautier,‘ 

6. — La privatisation de Saint- 
Gobain est un succès : 
1547000 actionnaires particu- 
liers détiennent 50 % dn capital. 

- M. Chirac annonce un 
« changement de rythme» de 
l'action gouvernementale : il a êté 

contraint, le 8, de retirer le projet 

et de lycéens, qui s'est rapidement 
étendue depuis le 17 novembre, et 
d'imposantes manifestations, en 
particulier le 27 novembre et le 
4 décembre à Paris. Malik Ousse- 
kine, un étudiant roué de coups 
par des policiers, est mort le.6 au 
quartier Latin : des manifesta- 
tions de deuil sont organisées, le 
10, à Paris et en province, tandis 
que La polémique sur les violences 
policières s’amplifie et que 
M. Pasqua est vivement mis en 
PR 

— M Mitterrand, interrogé 
se Europe 1, se pose en « 
arbitres Ds doire eur la 
même longueur d'onde » que les 
étudiants. 

11 — — La loi sur le logement de 
M. Méhaignerie est définitive- 

17. = M. Mitterrand refuse de 
signer l'ordonnance sur l’aména- 
gement du temps de travail. Mais 
Je gouvernement présente ce texte 
au Parlement sous forme d'un 
amendement à un projet de loi 
portant diverses mesures d'ordre 
social, La loï est définitivement 
votée le 20. Les qui 
ont tenté de s'opposer à ce vote 
expéditif, saïsissent le Conseil 

18 — — M. Chirac sinonce 2 mil. 
liards de francs d'aides aux apri- 
clteurs 

18 — À la SNCF, une 
des agents de conduite, gs 
la base à la gare du Nord, 
progressivement l'ensemble du 

autres conflits 
sotiaux touchent le transport 
maritime, depuis le 8, .6t La 
RATP, du Zau 24. = 
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L Façon de perdre sa place après avoir o6cu] 
Bon pour accord. — El. Bruit de 
IIL Surface à couvert. « Fruit» du chêne. 
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vers courants. 
marine. 

V. Ne se cueille 

Patron normand. 
Ville du Péron 
méridional. 

L ler Chobt. — 

VIII. Une me- 
nière de bien 

Décès 
— Michèle et ce Colette, 

Jean Vachieri et Bernard de Feraudy, 

it Catherine ct Sylvie, 

ce Alain, Michel et 

ont l'immense douleur de faire part du 
décès à Nice, le 1® janvier 1987, de 

des personnels communaux de Paris. 

L'icbumation aura lieu au cimetière 
de Deauvillz (Calvados), le mardi 
6 janvier, à 14 h 15. 

ont la douleur de faire part du décès 
subit de 

M. Beruard BRAILLON, 
ancien élève 

“ Fanventé de Caet professeur à l'université de Caen, 

du groupe ornithologique normand, 

sarvean le 26 décembre 1986, à l'âge de 
ans. 

L ion 2 ca lieu le 30 décem- 
bre, au cimetière de Louvigny (Cal 
vados). 

= M=' Noël Davoine, 
Wilfrid Davoine, 
Les familles Davoine, Buron, Barreau 

et Trevidy, 

ont la douleur de faire part du décès de 

M. Noël DAVOINE, hitbete EE 

survenn à Paris, le }” janvier 1987. 

Lente =. NET l'église janvier, en 
Saint-Honoré CEA 

k à Paris-lér, 
L'inbumation aure lieu au cimetière 

de Montmartre. 

Cet avis tient Heu de faire-part. 

131, avenue de Malakoff, 
75116 Paris. 

pé une position très enviée. 
. Mettre à contribution — 

s'y read ea tournant ou on y va 

Indique un redoublement. = 
14. je Sucs ali 

ont la tristesse de faire part du rappel à |. 
Dieu de ne 

Me DUQUESNOY, 
née D 5 

sarveau le 1e 

le mardi 6 janvier à 9 heure, en l'épise 
Saint-Joseph, 145, avenne Jean-Jaurès, 
à 

Selon sa volonté, mi fleurs ni cou- 
ronnes, mais des dons au Secours catho- 

167, avenue Jean-Jaurès, 
92140 Clamart. 

ont la douleur de faire part de le perte 
crue qu vement éprouve en 

RE LEO cn chef 

La levée du corps aura-lieu à l'amphi- 
tal à mnel de -théâtre de imercommi 

‘Créteil, le i 6 janvier, sise 
lubumation au cimetière de Banteux 
(Nord), à 11 h 30, dans la plus stricte Ê 
Ni fleurs ni couronnes. 
Sclon la volonté du défunt, des dons 

peuvent être adressés à l'AMAHIC 25, 
40, avenne de Verdun, 94010 Créteil F 
Cet avis tient Hiou de faire-part. 
37 bis, rue j 
94700 Msn Ale 
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Sports 

VOILE : Après l'élimination de « French-Kiss » 

Le cap du bon espoir 
La finale de la Coupe Lonis- 

tton des challengers de la < 

Comme après chaque régate, 
French-Kiss a gagné son quai, 

à 
les voiles présentes à Fremantie a peus 
journalistes pénètrent tour 
dans la base. 

De petits pes se forment et 
regar ent machinalement le 

JI hissé de l'eau, tou- 
jours entouré de sa jupe pour mas- 

ceux 

expérience. C'est la propriété de 
tous les membres de l'équipe 
n'aurait pas de sens de tout 
maimenant. Ni 

Le 5KiD ur de Prec 
ses pour ing 

traditionnel qui suit chaque 
« Merci à tous», lancet4l. Mais le 
discours improvisé est vite inter- 

surveau le 1” janvier 1987. 

land Sjarri DIS D 6, où l'églue , , en 
-Dame-des-Charn, 

- rs 

vier 1987, au cimetière parisien 

Rendez-vous, à 10 h 45, à l'entrée incinale du cémetià 

Léa ann Peu enr 9 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

Pas de couronnes. 

— Me Larissa Tarkovski, 
Arséni, Olga, Andreï, 

ont a douleur de faire part du décès du 

cinéaste 
Andreï TARKOVSKI, 

leur époux et père. 

La céré religicusc sera célébrée 
le Inndi 5 janvier 1987, à 14 heures, en 

cathédrale Saï -Nevski, 
32, rue Daru, à Paris-8, suivie de l'inhn- 
mation au cimetière orthodoxe de 

(Le Monde du 31 décembre 
et du 1® janvier.) 

Anniversaires 
— Ceux qui ont connu et aimé 

M® Louis CHANROUX, 
née Marie Béchade, 

auront uné prière Ou une penséc en cc 

rompu par les applaudissments de 
Féquipage qui entonne quelques 

déjà Nbr És jure est au avec 
listes : <On a d' ienice, 
de temps, d'un peu de moyens et 
surtout de pratique avec un 
deuxième » À Marc 

Marc Bouet, le tacticien, opine. Il 
revient sur la façon dont Chris 
Dixon, le skippeur de New-Zealand 
a réussi à retourner la situation en sa 
faveur moins de cinq minutes avant 
la fin de la troisième régate : « Etre 
capable de passer en babord à 

centimètres derrière un bateau 
tribord, cela s'apprend en le faisant 
a Ce sont des 

ints que l'on peut perfectionner 
avec deux bateaux. » 

Marc Pajot entend aussi 
l'unité de ce pe ga it se 
retrouver cet au ski, puis pour 
q EL sorties en mer. cr 
ont romis de participer 
T'Admire s Cup fin juillet. en 
Grande-B: ne avec l'architecte 
navigateur 

Disputeront-ils auparavant, du 
25 juin au 11 jui le prochail 
championnat du monde des 
mètres Sardaigne ? « 

avec French expire en février. 
Nous avons la Tibre dés tion du 
bateau pendi des 

priorités d'ac: 
Philippe Briand insiste sur. Ja 

nécessité de la prochai 
campagne le plus tôt possible. 
gGhaque mois ow c année 
d'études est bonne à prendre, dit-il 
Nous devons utiliser notre 
rience en poursuivant la voie 
pue noi tr que en 
loppant les filières françaises pour 
Ja voile ou rs ee » Ilreste 
à trouver les partenaires fi î 
prêts à relever le prochain défi. 

a U as Yon optimiste. Un tant 
assistait aux demi-finales à Freman- 
tle. Bernard Tapie avait manifesté 
son intention d'en r La-Vie- 
Claire, ex-Club-Méditerranée, 
d'Alain qui n'a pu être pré- 
paré à temps. 

e Ça a été dur de démarrer 
France où les matches-racing entre 
12 mètres étaient pratiquement 
inconnus, dit-il Hs les choses 
Fes . Sl sera plus facile 
"ait es s grâce à la 
Gibéralisation de la règle 26 sur la 
publicité Je crois que le nouveau 
circuit des 12 mètres JI qui va 
s'organiser prendra de pis En Plus 

bien sûr, certe 6 que 
restera, tous les quatre ans, la 

de l'Ameril suis très 
de cette expérience et pres- . satisfait 

que sûr de revenir en 1991 où que ce 
soit. » 

GÉRARD ALBOUY. 

La mort 
de Jean de Gribaldy . 

L’aristocrate 
du vélo 

C'est en se rendant à 

de sa voiture qui s’est écrasée 
contre un mur à Voray-sur- 
L’Ognon (Haute-Saône). 

Dans le monde de la «petite 
rene» il était le «Vicomte». Un 
surnom plutôt qu’un titre de 

Jean de 

aimait-il à préciser, Sa famille avait 
subi avec consternation sa À passion 

le plus populaire des sports. 

Éd Mr co à 
faire une carrière au sein 
des pelotons professionnels de 
l'après-guerre : trois Tours de 
France dont deux terminés 

place en 1947 et 
1952, et une ce de deuxième au 
championnet de France de 1947. 

les aff: Ta où il possé- aires 
dait un in, Jean de Gribaldy a 
retrouvé l'univers de la course 

iste en 1964 comme directeur 

Toujours tiré à tre épingles, 
même au chaud des étapes du 
Tour, il s'était fait une double spé- 
cialité : bâtir des équipes profession- 
selles ct découvrir des talents nou- 

oachim di veaux comme Ji Agosthino, 
Eric Caritoux, Michel Laurent, Joël 

Après ingt ans passés à k 
des de fortune une ce 

pe riches, «de 
Sons tue qi N qu'il dirigeait 

Hs m8, ct à son leader Ÿ di 
Sean Kelly, le numéro un actuel au 
conan Un coureur que le 
«Vicomte» avait déniché dans une 
anonyme course d’amateurs et qu'il 

‘| aporté a: a u plus haut niveau. « 

JB, 

het u 

ce 

erranmreneueLenes seu a: 
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Coiffure pour jeunes 
Trente et un jeunes de scize à 

vingt-deux ans suivent, depuis le 
17 novembre pour un mier 

8 décemi 

BRETAGNE 

ls patronale 

qui sont 
difficultés ou 

«ll 

petite ou moyenne, 
confrontés seuls 
à des choix de 

Le Monde 

REGIONS 

DES DÉPARTEMENTS VEULENT CHANGER DE NOM 

Appellations très contrôlées 
E change pss facilement de 
nom qui veut! Pas plus 

départements que les citoyens 
eux-mêmes. Que l'histoire, qui 
remonte le plus souvent à la 

Leg Elle prévoit les 
conditions, les modalités, ja proc 

département veut 

entree ee 
commissaire de La 

ministre de l'intérieur. Cest alors 
qu'une multitude de consultations 
et d'avis seront sollicités, Le point 
de vue du ministère de la cuiture, 
notamment du service des 

celui des 

est ainsi qu'en septembre 
Charente-« inférieure 1961 la ses 

CHAMPAGNE-ARDENNE 

Un institut 
Pétillant 

L'Institut du champagne vient 
initiative de La 

Il s'adresse 
responsables commerciaux et admi 
nistratifs des viticoles ou 

vinicoles, de Ia restauration, de 
aux amateurs éclairés 

ainsi qu'aux journalistes spécialisés. 
Il vise bien entendu à contribuer à 

une meilleure connaissance du 
champagne, de son élaboration, de 
la vigne et de sa culture, du poids 

avec les 
fastations du milénairs de la 
France en Picardie 
d'Hugues Capet en 887). 

riale, la fondation ration) 
mérovingien et le commencement 

devenue  Chsrente-« Maritime 3 ; 
aus Fifi, » cou le 

En octobre 1969 et en avril de 
J'année suivante, les Basses- 
Pyrénées ont sté ne 
Pyrénées-Ai 
js Base pes QE ag en 

En 1964, dans le cadre de l'amé- 

économique d'une activité à laquelle 
concourent t plus de 
30 000 d'une organisa- 
tion professionnelle jugée exem- 
Plaire. 
De plus, il permettra d'aborder 

les évolutions di touchant 
aussi bien à La vinification qu’à la 
distribution et à la vente du vin de 
Champagne. En effet, ce qui par 

était vrai à une beure où 

me de Pt ment Pis 
oh ler ac qe le Campagne 
s'apprête à quelque deux 
cents millions de cols par an. 
Les stages de cet Institut, d’une 

durée de quatre jours, rassembleront 
chacun une vingtaine de partici- 
pants. Trois sessions sont déjà pré- 
vues du 16 au 29 juin, du 23 juin au 
26 juin, du 20 au 23 octobre. 

tie Depuis vingt-cinq ans, 
On à pu cars près une ins 
de demandes qui n'ont pas abouti 
pour des motifs divers, soit de pure 
procédure, soit d'« inopportunité ». 
Ainsi, en 1961, les Alpes- 

Maritimes auraient préféré être la 

eee et du Var, 

excessives, érirent un avis 

C'ÉTAIT IL Y À 1 500 ANS 

La France est née en Picardie 

fois, 
Par l’Ashmolean Museum 
d'Oxford, mobilier funéraire 

de mieux conneître cat aspect de Le 
civilisétion mérovingienne, et 

SL Les modes 

raent 

Qu Gers, qui œxge de rajouter « en 
Gascogne ». Le département da 

Paris n’a pes encore demandé 
soit bien Fprécisé « Paris-en- 
France », mais il faut s'y atten- 

FRANÇOIS GROSRICHARD. 

(1) Les procédnres relatives 
demandes de changement de méme communes (environ 

an), ct d5 régions (cles sont co 

1986) sont sirvilaires, be cm 

sion a-t-elle été prise par Beghin-Say 
de construire son propre 
doté d'une liaison ferrée. 

CHALONS-SUR-MARNE. — 11 
manquait à Chälonssur-Marne, 
Capitale administrative de la 
Champagne-Ardenne, un équipe- 
ment permettant Paccueil de confé- 
renciers et de visiteurs étrangers, 

nt Sept, ee chefs 
om Ge sos de tous 

Cats « carence est réparse avec 
Finauguration récente d'une salle de 
Conférences au centre régional de 
FENSAM (Ecole nationale supé- 

rieure des arts et métiers). Cent cn 

Antiquités nationales de Saint- 
Germain-en-Laye ot avec le 

du conseil régi de 

musées de Fans, et per 
Phe Vallet, sous-directeur de 

Q8 R 

Pas d'autoroute entre Tours 

du territoire et des 

niques 
aucun avantage déterminant en ce 

d cotee mont À coût que Le Era 
Ro ou la desserte des régions traver- 

Le ministre indique que la réalisa- 
tion sera financée dans le cadre du 

qu’ils ont exercé avec passion, et 
Patent as de leve, emlpnnt 
que « l'innovation viendra 
Rs me nids 

mutations techniques 

- De Gaulle, fils du Nord 
Le quotidien Nord-Eclair vient 

une série de trois numéros 
iaux consacrés à la vie de 

. Charles de Gaulle, « füls du Nord ». 
‘Le premier, intitulé « L’essor », 

1890-1940 ; le 

période tumultueuse de 
-mai 1968 avec des hommes du Nord 

nos correspondants Arc 
Bodaert, Jean-Jacques Boisson 

Taal et par Jean-Marie Dupont. 
Coordisation 5 Jacques- 

Simcoe. 
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Economie 
L'évolution des conflits sociaux et l'attitude du gouvernement 

Camps retranchés à la SNCF La rigueur coûte que coûte 
Pour La quatrième fois depnis ls bre du secrétariat du comité central 

faisant au choix», Par ail semaine jacques PCF, vendredi su: récls 
eurs, les garanties statutaires , he Jogues Sa RCE, nie 
«seront globalement conservées, 
mais elles nécessaire- 

début 
Chirac 

samenent étendu ». Précisions ju PS, 
aussitôt «insuffisantes » le « urgent que Jacques Chirac 
CFDT. prenne, mesure du 

et se décide à des 
tions nécessaires au retour à la paix 
sociale ». 

# 

du Au registre de l’ouverture, du bureau confédéral et des regi: fa 

met de réengager immédiatement 

scru! - 

totalité Du côté de la direction de la 
SNCF, on sen tient au refus de 

qui ne rassemblent pas la 
d 

dépôts » (). EN LEE mis 
qui yaun < nombre de. 

Frs man eee 
ag ds 5 en raison du 

CB des syndicats engagés syndiqués ® 

ed Eve A conteste Ces En sans doute dès mardi M Méhaignerie, 
cela ne uelles de reprise — (comme à EDF, à la RATP. dans farce à dire : moy 

2e no pout cheminots les arsenaux et chez les dockers). nouvelles concessions, la C! 

ON SEsr DÉS 
VU À BRÉGANÇON? 

9 

À 

PFANCHS 

représentants des grévistes, le 
le janvier, au fort de 
dans le Var, le président de la Répu- 

de bataille, 

26 ë 

La CFDT = soutenus son recul, 
organisation de COSOMMaLeUrS y 2 cu cependant dans La soirée 

gaoiques éléments de réponse. 
is Lavondès, le « média- MICHEL NOBLECOURT. 

teur», a fait transmettre à toutes les 
tions syndicales un texte 

8 
. « Jaire RE trains 
‘urgence es », IRIS 
elle s'est furtée à un refus de la 1) La di (1) La direction fait GE de 

FO message 
situe à Us politique de «redressement » qu’il M. Chirac est préoccupé h 

tion «qu able» et de M Maire Paralysie du trafic le 6 janvier ca tout cas, qui ne fait situation du franc par rapport au 
constate que «le de Au registre de la fermeté, m aucun doute dans l'esprit de ma Dot eu ortquent la potique 

gissai di 8 mis eo cause La rigidité _— maintien 
cran a syndicales — et pré. des directives salariales de La RATP ausSl taux d'intérêt élevés, mais refus de 
tendant Écter leur comporti Chirac, en dénonçant vivement En dénonçant Les motifs ft soutenir d quand 
tenient leur dieter leur à Fimtégration du gli vicillesse La RATP n'est pas la SNCF. it la direction en échange Tr Res elle est attaquée, — le premier 
sous égards. Elle a donc technicité (G dans la masse | Qu'on se le dise. MM. Paul d'une amélioration de La product | mem, Je gouvernement a en vue la ministre la rigoureuse 
que les votes dans les assemblées salarinle, qui <pénalise» les bas ki t de la Régie, et vité, et il est revenu à sa portée des revendications itique des reveous et Les résultats 

aient lieu à bulletin secret  salaïres et les retraités. « Er maine | Mich ot, son directeur tion initiale d’un reclassement caté- | Les davant m'une stratégie qu'elle obtient en matière de pri 
elle souhaite visiblement, nant ses direceives coûte que coûle, | général s'éverment à démontrer que porc] de 400 à S00 F pour qu'un définie, qui impirerait leur actionet  OutreRhin, permetent aux diri. 

es PS npeis eee | nes nene ne Méaremonmens | tRRTR Bi ae de cine mn à + conscience He permel aucun si 
que la persistance de la situation espace on aux préavis de grève déposés annoncent Les syndicats hésitent de la même | Pour M. Douffingues, on est passé mg sur les mare 

une quasi paralysie dn trafic le manière sur le conduite à tenir. lis SAN CONSARE PEr ConIOn cas, la nes un ont 
mardi 6 janvier. " travail à une attaque front canciusion a différentiel 
La RATP n'est pas la SNCF, Pen a ee Se cu le polie Éomomdgie a d'inflation ds deux points et demi 

Des retours parce que sa direction m'a aucmie dent les problèmes généraux de | sociale », mais le Avec son principal partenaire come 
ne SE cars ires et la question uctions | ministre délégué aux transports n'a ne laisse À la France aucune 

de vacances 8 Rp D 'lntéte de la d'effectifs. nee ntent en ae marge en matière de salaires. 

Diilel RATP, il y a six mois, on me dit à ; orne qu'il appelle ee, rer, 09 QU où Jugeant, en outre, que les person- 

one du, déiare sé. Ce procès pré tn _ an É ce observe qu'il n’est pas, Sens ets dl pus , L tra: is ses mots sont dun pes ne DE En Nout mans peu suivis; la CFDT c des hé mpee oh is. ago re Le 
transports de remplacement alement attachés vis de grève pour tous les jours, s D f ca! sociale conditions 
D Un vec de ont L Pont de pal avec le Er ses adhérents à ques dt que l'idée de discréditer où de vie appellent une action priori 

Des liaisons par autocars sont mises Envice public que nous assurons. » les suivre comme le 2 janvier, où le | de déstabiliser le gouvernement est, taire, le premier ministre oppose à 
place entre les stations de sports Et, pour enfoncer le clou un truñc de le RATP éaic parfaite certainement, l'une des motivations leurs revendications la situation des 

d'hiver et les grandes métropoles, plus Frofendément, le président normal ; FO, la et la | du conflit de la SNCF, maisil n'est  Chômeurs, à laquelle doit être affec- 
Les sociétés de location de voitures | n'hésite pas à parler de l'Epouvantail souhaîtent, à des nuances près, | nes sûr que cette idée agisse de 16e la totalité des moyens financiers 
sont snbmergées de demandes et ne | do Le nnason sn pére <H parresi à Antoccnes quant façon déterminante à la bese du Er om Era Landes 

pouvent y répondre, notamment | Sn Ralisation des Lee vigoureusement l'égoïsme des noreest Caine Wie _ ment est parfaitement unanime. 
' SAPe D D EE Due Any La semaine ui noue nce le échapper largement au contre des en: es md ere C 2 : li « » i 

reed pus nete, | Ces promet une cholaton mou | étudia grilie des aulaires,mise 5 janvier ser décisive, En effet, | s'odients, Ge dont, à se eux Any PRE LUE Bars, pour 
Fos sans incidens. Les voies ont le weekend | #7 place du temps de iundi, direction ct syndicats se | fe A1 CFDE et mêre à Li refuser la rigueur? 

| dégagées à Metz, ee es seur, qu'elle n'est appliquées qu'aux retrouvent pour augmen- . 

EE En er miam Lapis a trois Anquièmes. tations sale eles On voit mal 62 ue | CGT, en dépit des appels de cette Si doit y avoir un affrontement .. on Le rer LE portant, la RATP res concéder de significatif la | dernière à une extension du conflit, ne sur ces bases, ce que le 
Séusus. À Chambéry, vers per rapport à la période Correspon- à la SNCFI Ce sont les Bec. après Les fermes déclar un désir d'y mettre fin dans des Eng 
4 heures du rain, pre de coee Ex aérien n'est pas en | qui ont limité à 3 % Ia croissance de Lundi aussi, ls direction ion rencontrera que labo iourmerai ie à 20 : 
investi la gare, occupée depuis | este Air France a mis en ligne des aq Rous- les conducteurs gntonomes. Là | La do premier ministre as faire son avan- 

RE cute oran mu | D DU Page pe | PAU ue Rp | ME Upon ae Du oorcpetion ne Bons "52 000 ges supolé, | son Offre à 2,9 % Une manque plus ja hiérarchie des salaires de la | des socialistes et commu- PA ù 
par M. Daniel Vitry, mfitant na 30 décembre au 5j que 0919 2 PEUT que Re rues in Régie. nistes. Les uns et les autres mettent | 
d'ecréme geuche, a appelé à la | © ni Je | riales de la Régie et de la Société [| y a donc beaucoup de risques Fans 

jte de la grève et organise un vier, entre Paris et Nice, la Corse ou | pationale évoluent de façon identi- L L en cause l'attitude du gouverne. US 

pour devent le | Genève. De son côté, Aïr Inter a | que Le mot d'ordre de grève des | ment, mais laissent paraître une cer. (1) M | (&cono- 
romeo LE Cote trois cents vols C'est le même jme des  “uenomes ct l'action tous azimuts | Line perplexité quant au contenu ES éces Le (équipe . 
soinistère el mentaires pendant le weck-end. de conduits qui saut de faire CEE oppent les métros et les | ract os ee Robe Re 

Don aiares der 700 F par 47 000 sièges sont ainsi ‘ en arrêtant le trafic. Le terre ag vistes. Ceux-ci « rendent service à ae M ce Gécur nl 
ss tous s et exige le | entre Paris ct Lyon, Biar- | Syndicat autonome traction a d'ensemble du monde du travail », a rieur), qui a aussi participé à rois ot pour L 2 qui s participé à le réunion 

paisment des jours de grève. ritz on la Corse, k 150 F que lui ALAIN FAUJAS.  ! déclaré M. Charles Fiterman, meme de vendredi. 
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Etranger 

La reprise d’Alfa-Romeo par Fiat 

ROME 
de notre correspondent 

Avec le ision d'un métro- 
nome, Alfa ia Industriale SPA 
a vu le jour le 1 janvier, conformé- 
ment à l’accord de fusion entre Lan- 
cie et Alfa-Romeo, conclu le 

ïfs, le privé lat 
lice IRI- et le groupe de Monde 1e 

Finmeccanica 
8 novembre). 

La nouvelle société, dotée d'un 
tal initiaj de 350 milliards de 

niers temps sur l'ensemble des 
usines Fiat situées hors d'Italia. 

nommé administrateur délégué 
d'Alfa-Romeo en juin 1985. Il 
conservera cette fonction dans la 
nouvelle société, après avair favorisé 
le « divorce » d’avec l'IRL 

Les objectifs contenus dans 
l'accord conclu en novembre dernier 
son ambitieux : 620 000 véhicules en 
1990, dont 320 000 de marque Alfs- 
Romeo (les ventes se sont effon- 

drées fin 1986), 265 000 Lancia et 
35 000 fabriquées pour Alfa par le 
Japonais Nissan. Autres carectéris- 
tiques : un chiffre d'affaires de 
8 000 milliards de lires en 1990, qui 

situerait la nouvelle société en tête 
du classement européen dans ce seg- 
ment de marché, le maintien de 
deux réseaux commerciaux distincts 
et la recherche aux Etats-Unis d'un 

permettant d’écouler | 

d'investissements d'ici à 1995 à La 
nouvelle société. 

Dans l'immédiat, les dirigeants 
d'Affa-Lancia préparent activement 
le rentrée, le 7 janvier. Aux 
28 000 salariés de l'ex-Alfa-Romeo 
SPA, qui regagneront usines et 
bureaux, Fiat a adressé une lettre les 
avisant que le statut de « fonction- 

naire », leur assurant la sécurité de 
l'emploi et divers autres avantages, 
est désormais aboli; leur salaire 

reste mtégralement garanti. 

D'ici à 1990, Fiat espère ramener 
les cffectifs totaux de la nouvelle 
société à 37 000 personnes (contre 
44 000 actuellement dont 
6000 ee ca chômage 
technique) : chiffres qui suffi 
nn te 

difficul i guettent la nou- 
velle équipe de direction. 

(Intérim). 

() 1Ere = 0,005 franc. 

Les Etats-Unis rérisent leur système de préférence douanière |’ 
Taiwan, la Corée du Sud : 

et le Mexique sont touchés 
Le président Reagan a décidé de 

les avantages douaniers 

président pour le commerce, 
M. Clayton Yeutter. 

tique 
exportations du tiers-monde, 
dée par le Congrès 1984. Les 

droits des travailleurs constituant un 

des critères retenus, la Maison Blan- 
che a passé onze pays au crible de la 
liberté d'association, des conditions 
de travail et de l'emploi des enfants. 

avec le rétablissement de droits de 
5%à7%. 

de ces pays a évidemment pesé dans 
les décisions du président Reagan, 

mais il faut sans doute n’en attendre 
qu'un effet très limité sur le déficit 
commercial des Etats-Unis, a indi- 
qué M. Yeutter. — (AFP.] 

CONJONCTURE 

La production 

nitreprises D biens à Édiaires 

biens d'équipement professionnel — 
diminue, qu'elle sugmente 
pour les biens distribués aux 
ménages — automobiles et biens de 

ner la production industrielle 
d'ensemhie, des stocks légers 

ne se 
Les bausses de prix prévues sont 

soufours aussi MOdEeS me ce soit 
pour les biens intermédiaires ou 

pour les. biens d'équipement et de 
cénsommation, 

Reprise des commandes 
industriell 

forte hausse mensuelle depuis 
deux ans (+ 4,4% en 1984). Cette 
reprise corrige la chute de 3,5% 
caregistrée en octobre. 

Elle s'explique surtout par le bond 
des commandes militaires : 
+ 107,9 %, le plus fort taux depuis 
août 1974 (+ 140,2 %). Si l'on 

exclut ce secteur, la hausse des com- 
mandes n'est ge de 1,1% en 
novembre, après La baisse de 1,6% 
en octobre. 

Les chiffres publiés vendredi 
2 janvier de geo 3 

d'équipement civils, hausse censée 
préfigurer l'évolution de ra 
ment entreprises - privées, 
commandes avaient reculé de 4,6 % 
en octobre. 

Revue des valeurs 

Semaine du 29 décembre au 2 janvier 

Déraiïllement 

3 

STas 
ST 3NS 

pour k 7 

BONS DU TRÉSOR ique et de divers courtiers, Lu 
Séance du 2 janvier 1987 : 

Indices <F.T.» du 2 janvier : indus- de 
trielles, 1320,2 (contre 1 301,2 le » ; 
24 déc.) ; fonds d'Etat, 84,76 (contre Si ipinre 
83,14 le 24 déc.) ; mines d'or, 304,1 PASSE 

12385284 (contre 299,6 le 24 déc.). 
564547 

9016566 

INDICES QUOTIDIENS (INSEE base 109, 31 décembre 1985) 
[Françaises 151,7 148,7 149,1 _ _ 

ns 113,3 | 112,7 112,7 _ | 

COMPAGNIE DES AGENTS DE CHANGE 
(base 100, 31 décembre 1985) 

1599 J 1563 | 1568 | —  ]978(*) 

(base 100, 31 décembre 1981) 
Indice gén. | 405,8 | 398,4 | 397,8 

(°) Ramené à 100 au 31-12-86. 

Neuf titres français 

Tendance .| 

fn 

de 108 millards par rapport à Ên 
octobre. En un Ps (fin novembre 
136 comparé à fin re vs 

, réserves ont augmenté 
2.8 milliards de francs. 

© 4 

be L 
semaine à 20164 contre 20387 au 
19 décembre, au terme de la dernière 

ine boursière 

os = # 

f SP Rne 
RÉBURSRBES f 

Tokyo fermé 
La Bourse de Tokyo a fermé ses & 

portes entre le 29 décembre et Le : 
4 janvier inclus, cn raison des fêtes ê 
dNounvlAn . : É 
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L'EUROMARCHÉ 

Petite anatomie d’un Oscar 

La vocation internationale 
Paribas lui a permis de se ne 
parmi les principaux chefs de file 
d emprunts Qc nro-obligataires, 

leader d'être, dens 

jouer un rôle primordial en matière 
d'instruments à taux 
flottant ct de «swaps», 
dans lequel la banque française 2 
été l'un des pionniers, de faire 

preuve d'une imagination créatrice 
Qui lui vaut, au travers d’une vaste 
gemme de produits financiers, de 
maintenant rivaliser avec les ban- 
ges d'investissement des Etats- 
nis auprès grands emprun- 

teurs américains et de réaliser une 

ii 

palmarès le cavié per un mar- 
ché international des capitaux 

par une concurrence farou- 

comme étant la banque UE 
dirigé le plus grand nombre 

LES MATIÈRES PREMIÈRES 

Café : l'abondance est revenue 
LE CAFÉ A LONDRES Le café « 

courte semaine écoulée (os 
séances s0 sont déroulées, 
en raison des fermetures du Nouvel 
An u'il comptait parmi les 

ère les plus instables 
as cotées sur les mar- 
SEP tee Le 91 décembre, ter. _. 

des cours du 
Sur l’ensemble de 1986, le 

robusia a perdu environ la moitié de 

an début a détroit 
moitié de MES 

fr lu Je 

dans la devise de la CEE. En 
second rang, la BNP n'a, dans la 
même période, dirigé que sept 
eurc-transactions représentant 
675 millions Lè encore, 
la primauté de Paribas a été puis- 
samment aidée par sa force de dis- 
tribution au Japon et en Extrême- 
Orient; son équipe de spécialistes 
CR «swaps» est lune des meil. 
leures qu’on puisse trouver à 
Tokyo. La vigoureuse activité nip- 
pone de l'établissement de la rue 
d'Antin se reflète 
le fait qu'elle 2 dirigé la 
curo-émission en dollars d’une 
entité publique j japonaise, opération 

sur un «swap» permettant à 
l'émetteur d'obtenir en bout de 
Course des francs suisses. 

L'activité internationale de 
Paribas ne se confine pas à 

Éenlne per cmt mn dus de . un 
euro éniaions qu'elle a dirigé pro- 
venait des Etats-Unis, un tiers 
d'emprunteers eu et le 
solde du Japon et d'Extrême- 
Orient. 

De d'affaires 
Paribas est devenue ep 

Cette transforme- 
tion réussie s'avère aujourd'hui 
nécessaire parce que, comme aime 
à le rappeler Michel François- 
Poncet, son président, + /J'impor- 
tant, de nos Jours, est le produit 

Deux secteurs de pointe 
L'euro-activité s'étant avérée 

très réduite durant la dernière 

domaine, la vive progression du 
marché de leuro-papier commer- 
cial au détriment de celui des 
curo-notes et autres papiers à court 
terme émis sous La caution de 

ments qui montrent où le pouvoir 
se situe en ce début d'année. 

Pour mesurer l'importance d'une 
banque sur le marché encore relati- 
vement récent de l'euro-papier 
commercial, il est préférable de 
prendre en compte le nombre de 
Péealerships ». Cest » a de man- 
dats reçus de la part des émetteurs 
pour essurer l'émission et la distri- 
bution dun papier, plutôt que le 
montant du programme envisagé, 
Ce dernier n'est, en cflet, pas tou- 
jours déterminé par avance et 
reste, ultimement, soumis aux 
conditions de marché. En nombre 
de « dealerships », les banques 

se sont l’an dernier 

eméricains, et 
peut-être même 7 1/2, si l’on 
considère le Crédit suisse-First Bos- 

er est Citicorp 
avec 64 mandets. Îl est suivi par 
Merrill L avec 56 «dealer. 

Swiss Bank 

Warburg, 
Chase 7) et Salomon 
Brothers (27). Il faut aller à la 

SE Pa a ent 
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ne torréfier Ê 
« cafezino », ce petit 

distribué eue Le) Deux de travall, 
ét6 supprimé en quasi totalité. 

L'abondance inattendue qui à 
résulté de ces différentes mesures a 
été nn décne Pa 
linca; ys mem 
Enigme à s'entendre 

48 
j 

F 
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doit s'effectuer bd 
lorsque le prix moyen du café 

retombe à 134,55 cents par livre. Le 
31 décembre, il ne se situait plus 
qu'à 145 us Pour les pays 
concurrents du Brésil, il n'est pas 
question de lui redoaner la de 
30 % du quota global qu'il ji 
avant la Colombie, 

cette situation pour 1rouver un juste 
milieu entre un maintien du sfaru 
quo des quotas et une offensive com- 
merciale dangereuse à terme pour 
Jeurs recettes en devises, 

ÉRIC FOTTORINO. 
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Crédits, changes, grands marchés 

Faiblesse du dollar et du franc 
L'année 1987 a mal commencé 

ais qui, tous deux et pour des 
motifs différents, ont nettement fl6- 
chi. Pour la devise américaine, déjà 
en baisse depuis le début de la 
semaine, c’est l'annonce d'un déficit 
record de La balance commerciale en 
novembre (19,2 milliards de dok 
im) qui a entraîné un nouveau 

de mai-juin 1982. Le dollar glissait 
même face au yen, fléchissant 
jusqu'à 158 yens, en dépit de 
Paccord de stabilisation du 31 octo- 
-bre dernier. 

des importations qui a creusé le défi- 
cit en novembre. Mais, tout de 
même, cette annonce a provoqué un 
choc et laissé un doute de 
plus sur le rapidit6 d'une améliore- 
tion de la balance commerciale des 
Etats-Unis. 

Autre facteur d’affaiblissement 
du dollar, la crainte d'une hausse 
des prix imérieurs du fait d’un nou- 
veau repli du biliet vert, susceptible 

de renchérir les i importations, et de 
la remontée récente du prix du 

pétrole, dont le seuil avait été si 
bénéfique depuis deux ans par le 
processus de désinflation outre- 
Atlantique. Du coup, le cours de 
Fonce d'or, 

390 dollars, a franchi de nouveau le 
barre des 400 dollars. 

En Europe, la nouvelle baisse dn 
dollar et la hausse correspondante 
du mark n'ont pas arrangé les 
choses. Tout RU Karl Otto 

Poebl, président Banque fédé- 
rale d'Allemagne, s'est aus A 
<æ double phénomène, déclarant 
notre confrère le Handelsblatt _ 
le cours actuel du dollar lui appa- 
raissait, maintenant, adapté aux 

fondamentales des écono- : identeles. 

Pour lui, une nouvelle déprécia- 
tion du billet vert constituerait nn 
«risque pour le redressement en 
Allemagne et en Europe». Elle ne 
servirait pas davantage les Etats 

Unis, car elle conduirait à un regain 
d'inflation et pl hausse des taux 
pour continuer 'artirer les prétours. 
Citant le déficit budgétaire améri- 
cain et la politique «ex, » de 
la fédérale, comme si le 

ys était excédentaire, il a évoqué 
la possibilité d’une crise de 
confiance dans , Fa] 
les années 70. I convie donc les 
Etats-Unis à des « mesures d'ajuste- 
ment ». 

Ensuite, la montée du deutsche- 

européen, 
le franc français, sans Etre véritable- 
ment attaqué, glisse irrésistible- 
ment. A la veille du week-end, la 

COURS MOYENS DE CLOTURE DU 29 décembre ou 2 janvier 
(La ligne inférieure donne ceux de la semaine précédente.) 

le vendredi 26 

MARCHÉ MONÉTAIRE ET OBLIGATAIRE 

devise quest-allemande atteignait un 
cours record de 3,3120 F, à moins de— 
2 centimes de son cours plafond de 

3,3303 F. Pour défendre sa monnaie, 
la Banque de France, outre le relève- . 
ment de son taux (voir ci-dessous) a 
vendu, vendredi, pour près de 1 mik : 
lard de deutschemarks, ce qui est : 
peu en soï, mais beaucoup pour un., 
a ne 
princi mais qui a enre- 
Entré des sorties de divise non 
négligeables. 

Ontre l'approche des élections.» 
législatives ouest-allemandes, le: 
25 janvier, qui rend nerveux des opé-.. 
rateurs tablant sur une réévaluation 
du deutschemark, le durcissement 
des conflits sociaux en France fait - 
sentir tont son poids. A l'extérieur, 

masse salariale dens des limites - 
jugées «raisonnables ». Il le sait 
parfaitement, puisque, par la voix de. 
M. Balladur, il a affirmé que ce qui. 
« pourrait arriver de pire à la- 

France serait de changer de polisis 
que économique ». Et préciser : 

« S'il le faux, je prendrai toutes les. 
mesures sans en exclure aucune,:: 
pour défendre le franc, qui ne sera--- 
Pas die sé. » 

En attendant, la semaine pro- 
chaine risque d'être « chaude » pour 

FRANÇOIS RENARD. 

Retour neuf mois en arrière 5 
Tout va très mal sur le marché 

obligataire de Paris, profondément, 
déprimé la semaine dernière et qui 
s'enfonce dans le pessimisme. 
Motif : la hausse continue des taux 
d'imérêt à court terme sur l'initia- 
tive de la Banque de France, qui 
entend ainsi défendre le franc, affai- 
bli par La spéculation sur la rééva- 
luation du dentschemark et par 
l'aggravation ou l'extension des 

conflits sociaux. 

Le mardi 30 décembre 1986, l'ins- 
titut d'émission, qui, le Jundi 

‘] 8 décembre, avaït porté de 7,50 % à 
8,50 % le taux de ses pensions à sept 
jours, pour le ramener, huit jours 
après, à 7 3/4 %, l’élevait à 8 1/4 %. 
Surtout, à La veille du week-end, les 
autorités monétaires, en liaison 
étroite avec le Trésor, portaient bru- 
talement de 7 1/4% à 8% le taux 
de ses adjudications périodiques, 

Du coup, le loyer de l'argent au 
jour le jour sur le marché interban- 
caire montait à près de 83/4%, 
débordant ainsi le «chenal» balisé 
par les deux taux directeurs de la 
Banque de France, adjudications et 

pensions à sept jours. Dans ces 
conditions, le marché obligataire ne 
pouvait que se déprimer davantage, 
ävec des rendements nouvelle 
hausse, dépassant 9% pour les 
emprunts d'Etat (jusqu’à 9,25%) ct 
10% pour les emprunts du secteur 
pablic sur le marché secondaire 
(après émission). Quant au 
MATIF, ses cotations dégringo- 

laient encore un peu plus, retombant 
à 104,35 ou 104,25 sur les échéances 
de mers, juin et septembre, au plus 

bas depuis le mois de mars dernier. 
Rappelons que les F cota- 
tions s'étaient effectuées le 
20 février dernier avec un départ de 
102 sur le cours d’un emprunt 
«national» de 10%. Nous voici 
donc ramenés à près de neuf mois en 
arrière, à une époque où le rende- 
ment des emprunts d'Etat était de 
9% avant de tomber à moins de 
7,50% en juin, puis mieux encore au 
début de l'automne dernier. 

Quant aux taux directeurs de la 
Banque de France, ils se retrouvent 
également à leur niveau de mars 
dernier. Ajoutonsy la peur d'un 
retour de l'inflation que provoque- 
rait un éventuel dérapage des 

salaires, bien plus probable dans les 
esprits que dans les faits, et La pour- 
suite des ventes d'obligations à taux 
fixe par les gérants des SICAV 
court terme, pris de panique à l'idée 
d'une nouvelle baisse des cours, et 
on aura réuni les éléments d'une 

situation bien peu propice à un quel- 
conque marché obligataire. 

On aurait peut-être pu, la semaine 
dernière, lancer des émissions à taux 
fixe, et encore! Certe semaine, il 
m'en était pas question : pour les 
emprunteurs, c'est trop cher, et pour 
les souscripteurs, la hausse des ren- 
dements pourrait n'être pas finie. 
A vrai dire, il n'y 4 pas eu d'émission 
du tout, à part quelques opérations 
de faible importance, tel un emprunt 
de 300 millions de francs de la Com- 
pagnie nationale du Rhône, à douze 

ans et à 9,60%, ct un autre, l'Euro- 
pécnne de banque, à taux variable 
(taux annuel monétaire, TAM). 
C'est un taux variable (TAM égale- 
ment) qui a été adopté pour une 
émission de 2,5 milliards de francs 
de la Caisse nationale des 16lécom- 
munications (CNT) dirigée par le 

BNP et qui ser entièrement placé = 
dans le réseau de la banque. 

A l'étranger, non plus, tout ne n°: 
pas très bien. Aux Etats-Unis, 
l'annonce d'un déficit commercial 
record {voir ci-dessus) a déprimé le -: 

marché monétaire obligataire et fait” 
monter les taux, le cours de ! 
l'emprunt du Trésor à trente ans et : & 
7,50% (à échéances de 2016) reve- 
mit au voisinage du nominal (100), 
son rendement s'élevant à plus de. 
745%. De plus, la baisse du dollar, 
si elle se poursuivait, pourrait inciter , 
la Réserve fédérale à relever les 
taux intérieurs afin de conserver des-- 
rendements attrants pour des pré 

teurs internationaux. ac 

‘Signalons, enfin, que la Rne de 
Rivoli a désigné treize établisse... 
ments, sur une liste de trente-trois- 
candidats, pour être spécialistes en 
valeurs du trésor (SVT). Ce sont la: 
BNP, le Crédit lyonnais, le Société 
générale, la Caisse nationale du Cré- 
dit agricole, la Banque Indosuez et 
sa filiale, la Caisse de gestion mobi--+ 
lière (CGM). la banque Paribas, le 
Crédit Commercial de France, la . 
basque Morgan, Ia Caisse des-- . 
dépôts, et la Banque d’Escompte,: 
plus deux groupements: Finances, 
Contrepartie (Dumenil Lelbé et la” 
charge d'agent de change Le Gusy | 
Massonaud, avec un capital porté de" 
7,5 millions de Francs à 100 millions 
de francs) et Finances-Plus (les. 
charges Tuffier-Ravier, Ferri- 
Germe, Auboyneau-La Bonret: * 
Ollivier, La Compagnie financière, la 
Lioyd's Merchant bank, la Finan-'‘ 

cière du gaz, filiale de GDF, le Cré-" 
dit Moderne [groupe Ecco] ets. 
l’Omnium financier de Paris- 
groupe Total). Grands absents, 
pour l'instant tout au n :k se 
et la Banque populaire. 

FR. 
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ÉTRANGER 
2 Israël nterrompt le trafic mari- 
time entre Chypre et la côte 
Sbanaise. 

3 Philippines : ouverture de la 
campagne pour le référendum. 

— Les élections syndicales en 
Espagne. 

SOCIÉTÉ 
4 Kiosques en « follies » à Paris. 

— La Guadeloupe et ses fras- 
ques. 

CULTURE 
SL'architecture au musée 
d'Orsay : construire au passé 
composé. 

— Variétés : La génération 80. 

— Cinéma : Bons baisers de 
Liverpool. 

Accord entre le gouvernement 
et les syndicats dans la marine marchande 

Après wme longue nuit de négociations, un 
accord est intervenu samedi 3 janvier entre les 
syndicats de marins, y compris la CGT, et le 
secrêtaire d'Etat à la mer. La 

conseillera de 
grève dans à E 

Les marins et officiers CGT seront consultés 
d'ici à lundi 5 janvier par leur syndicat qui leur 

repreudre le travail. On peut donc 
raisonnablement 
portuaire, notamment Marseille, 
La Pallice, Nantes, Saint-Nazaire, et une reprise 
des liaisons avec la Corse. 

érer un déblocage du trafic 
à Bordeaux, 

« Périsse le navire plutôt que les principes » 

Le gouvernement a fait, par rap- 
port au protocole d'accord du 
22 décembre qui avait été signé par 
tous les syndicats sauf la CGT, une 
concession d’importance. Îl a 

Ce texte est actuellement exa- 
miné par le Conseil d'Etat (la CGT 
en conteste }a légalité), et M. Guel- 
lec s'engage à communiquer aux 
partenaires sociaux La teneur de 
l'avis de la Haute Assemblée. Le 
gouvernement a aussi accepté de ne 
pas remettre en cause La qualité de 

rapportent, du persoanel tele ui rapportent, qui 
travaille à bord des car-ferries. 

Le pourrissement de Le situation 
et les incidents et voies de fait qui 
ont été rapportés dans certains 
ports, notamment à Margeille, 
avaient conduit les armateurs à sor- 
tir d'une certaine réserve officielle 
qu'ils observaient depuis le début 
des événements. «La grève est le 
fait d'une minorité. Je veux 
que la majorité des marins 

prouvent lescns de terreur 

commis par gens qui som en 
train d'achever la flotte de com 
merce française », a déclaré, le 
2 janvier, M. Claude Abraham, 
vice-président du comité central des 
armateurs. 
La renommée des ports français a 

été fortement ébraniée d'autant que 
les dockers, quasiment tous liés à 
la CGT, ont lancé eux aussi un mot 
d'ordre de grève pour le 6 janvier. 
Près d’une soixantaine de navires 

À os ven de rer mg vers ports 
PL noir ee Une 

grand mérite de proposer une politi- 
que globale et cohérente pour sau- 
ver ce qui reste de la marine mar- 
chande française. Ses objectifs sont 

lables, même si les inquié- 
es qu'il suscite chez les marins 

sont légitimes. Mais il faus qu'il 
soit appliqué dans les plus brefs . 

braham. délais », a encore dit M. Ab: 

Le syndrome 
du « France » 

Pour ne prendre que l'exemple 
des navires vraquiers (qui transpor- 
tent du charbon, des minerais, des 
céréales, et qui sont les plus 

tionale) Etes ri , comp- 
tait, en 1981, 45 bâtiments, 48 en 
1983 et 30 aujourd'hui, le 
lis des de moitié. «Si = 

Kerguelen nous 
fermé pour encore 7 à 10 navires, 
ces bateaux seront vendus purement 
et simplement avec, pour consé- 
quence. 200 à 230 marins supplé- 
mentaires au chômage >», expliquent 
les armateurs. 

Les compagnies européennes ont 
aussi recours à des équi) étran- 
gers pour alléger leurs coûts 
d'exploitation. Sous pavillon britan- 
nique par exemple, naviguent 
3 marins, et SOUS pa’ 
mand 4590. La décision du gouver- 

La grève à la SNCF 

« Le conflit pose le problème 
de la participation des salariés 
dans les entreprises publiques » 
nous déclare M. Pierre Méhaignerie 

Alors que le conflit de la SNCF 
entre dans sa troisième semaine, la 

à maîtriser. Tout dépendra de 
l'audience obtenue par les divers 

à la grève lancés pour le 
t de la semaine prochaine à 

Des difficultés s’annoncent dans 
d’autres secteurs. La CGT a appelé 
la métallurgie à la rescousse et, le 
2 janvier, des militants de 

Billancourt le « déménagement » par 

gnerie s’est toutefois montré plus 
prudent et nous a fait part de ses 
interrogations. Critique à li 
sis rie de vou à ma », 
il a reconnu que «/a reprise sera 
difficile et longue, car ce conflit 
pe Meur simolus 

«11 pose le problème de la partici- 
pation des salariés dans les entre- 
prves publiques, at-il souligné. La 
INCF est une mécanique extrème- 
ment centralisée qu'il conviendra 
revoir si on veut éviter de voir renat- 
tre ces mouvements. » 

# 

nement de «suspendre» le transfert 
aux Kerguelen (un peu plus d'une 
vingtaine de navires y sont 
aujourd'hui immatriculés) risque de 
donner corps aux craintes de 

. Abraham. 
«Nous sommes en train de revi- 

vre le syndrome du paquebot 
France, douze après sa venie 
à des armateurs norvégiens, qui, 
eux, ont su l'exploïter dans des 
conditions rentables », a conclu 
M. Abraham. A l'époque, la CGT, 
déjà jusqu'au-boutiste, avait mis en 
pratique le mot d'ordre « Périsse le 
navire plutôt que les principes ». Un 
mot d'ordre toujours d'actualité, 
même après l'accord «au finish» du 
3 janvier. 

FRANÇOIS GROSRICHARD. 

de résistance qui s'annonce. 
gens ont de l'espoir. » L'espoir 
dans la tourmente, c'est le 
sentiment qui sa dégage de 
l'interview, réalisée par 
Dominique Roch, 
Radio-France i 

mois. Cinq mille personnes vivent 
dans ce camp très exigu 
{200 m X 200 m) « comme dans 
une boîte de sardines et sans voir 
le soleil», a déciaré le docteur 

milite de longue date aux côtés 
de f'OLP. 

‘ «50 % à 60 % des maisons 
ont été détruites en deux mois et 
fa situation dans les trois ou 

‘ quatre abris du camp est 
devenue intolérable : mille 

chirurgien, qui travaille 
dans un « petit hôpital de 

Le Monde 
SPORTS 

11 Voile : après l'élimination de 
French-Kiss. 

— Cyclisme : la mort de Jean de 
Gribaidy. 

bombardements, à y 
mois, dont 60 % à 65 
dans les deux p 

ines et une 

femmes cuisinent pour les 
combattants, car ils savent que 
résister est fa condition de leur 
fberté.s . 

L'exiguñté des Heux a au moins 
un avantage, dit encore le 
docteur Gianou : « Les blessés 5e 
retrouvent en moins de quinze 
minutes au bloc opératoire. Nous 
jouons avec la mort.» «Nous 
arrivons à la tromper, mais pas 
toujours », a-t-H conclu. 

LUXEMBOURG 

Une centaine de chars ont été sabotés 
dans un camp de l'OTAN 

(OTCES 

RFA sont ne cemp de 
Sanem (Luxembourg tenter 
d'éclaircir l'affaire du sa! 
d'une centaine de chars de l'OTAN, 
découverte le Jour de l'an au Grand- 

Luxembourg (AFP). — Des 
enquêteurs des f américaines 

qui fütrent au com ttes de 
source officielle luxemi ji 
l'hypothèse d'une intrusion de l'exté- 

rieur dans le camp est à exclure, en 
raison de l'intense surveillance. . 

30000 affaires Paris-province. Garantie 

hovses Services Agency), société de 
droit luxembourgeoise mandatée par 

Pan subire à partir du lundi 
janvier 

Il s'agit d 

w 

des interrogatoires serrés. 
: hautement 
lifiés, “Rp jorité de rationalité 

2 piqué par de toires qui il par 
sûreté publique luxembourgeoise 
dureront semaines. 
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: ÉCONOMIE 
43 Les conflits sociaux, 
FE res d'Afa-Romea per 

— Les Etats-Unis révisent leur 
système de préférence dous- 
nière. 

— Revue des valeurs. 

pation des locaux de F' ue à ux ‘entreprise est 
fortement critiquée la CGC 

imerie et par la CFDT. La 

qui paralyse la fabrication de nom- 
breux périodiques >. La CFDT, qui 
représente 30% des salariés, 
s'inquiète d'une «situation blo- 
quée>, qui incite des titres comme 
Jours de France, Détective et Points 

CGC s'accusent mutuellement 
d’être responsables. 

Une assemblée générale des sala- 
riés de l'IMP doit avoir lieu, le lundi 

ton Chassagnon, adtninistre- 
teur provisoire de l’IMP, en diff 
cuktés financières depuis juin, de 
demander la liquidation de l’entre- 
prise au tribunal de commerce de 

A Se repaire 

ë ; 
à 
2ÈE L CGT qu'il reprend à son compte 

l’idée de la création d’un 
d'imprimerie moderne en 

Paris, faute d'un accord concernant YML 

Conflit L’incendie d’un hôtel 
à « PUnion » de Reims à Porto-Rico 

Les autorités retiennent 
REIMS l'hypothèse d'un acte criminel 
de notre correspondant San-Juan (Porto-Rico). — 

À ds ru encontre. Quatre rinet-quinre cree 

l'Union de Reims n'a pas été ds. vier, des décombres de l’hôtel 
buée le mercredi 31 décembre et le | Dupont Plaza, ravagé mercredi 
vendredi 2 janvier. Le conflit à pour un Quarante et une per- 

— Caloni, que 
de décidé 

ve sa colisborations, indique un 
L x le vendredi 2 jan- 

vier par Radio-France. Agé de 
Querante-six ans, Phäippe Caloni ani- 
mait depuis décembre 1982 ls tran- 
Che matinale de Ia station sur 

lquelle à avait commencé sa carrière 
dans l'équipe du «Magazine» . de 

Boutoilier. - 

Ë il f h e de FL ë j cd] ê 

Un responsable syndical des 
M. Jorge Farinacci, « 

déciaré qu'il était « fou » d’accuser 
le syndicat d'être à l’origine du 

employés de 

< 4 pour 
Pre sorauon susceptible 
apporter la inmière sur l'origme 

du sinistre. 
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